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Pour 3 fr. SO
on peut s'abonner à IJIM.PAJRTIA.IJ
dès maintenant jusqu 'au 30 juin 1898,
franco dans toute la Suisse.

Pour 8 fr. SO
on peut s'abonner à LI'IMPARTIA JL
dès maintenant jusqu'à fin décembre 1898,
franco dans toute la Suisse.

On s'abonne par simple carte postale en
s'adressant à l'Administration de L'IMPAR-
TIAL, à la Gbaux-do-Fonds, à la librairie
Courvoisier, rue du Collège, au Locle,
ainsi orue dans tous les bureaux de poste.

— VENDK£D 1 11 FÉV RIER 1898 —

Panorama international , Léopold - Robert 58 :
« La Savoie. »

Théâtre
Soirée littéraire et musicale, k 8 */i u. (V. annonces.)

Sociétés de musique
•ïsi-tiSà-Mtro l'Espérance . — Répétitioa à 8 »/« *•

Sociétés de chant
ï,'Avenir. — Répétitioa, k 8 */> h., au Cercle.

¦'".fco de la Montagne. — Répétition, i 8 »/ 4 h.
Chœur mixte + de Gibraltar. — Répétition, k

8 '/t !"¦• du soir, au local.
Sociétés de gymnastique

Ancienne Section. — Exercices, 4 9 h., à la Halle.
*. ..coiiia. — Exercices, k 8 Vi h. du soir,
.iïimitè. — Exercices, k 8 V< h- du soir.

Réunions diverses
"Monteurs de boites. — Réunion du Comité cen-

tral et local, à 8 *¦/« h. du soir , Café des Alpes.
L'ami montagnard. — Comité, à 8 8/4 h., au local.
.Ca Diligente. — Répétition, k 8 »/4 h., au local.
Union chrétienne des jeunes gens allemands.

— Réunion, dès 8 h., au local.
¦La Muse. — Assemblée, k 8 '/s h., au local.
O. A S. (Sect . Ch.-de-Fonds). — Réunion, k 8 */i b-
;5oo. thé&trale La Dramatique. — Rép. à 8 V, h,
Smitimlté (Section littéraire). — Répétitioa, k 8 *¦/< h.
bibliothèque publique. — La salle de lecture est

Miverte le vendredi, de 8 à 10 h. du soir (salle
¦• 82, Collège industriel).

Clnbs
Sither-Club Alpenrrœsli.—Répétition, 9 h., Stand 8.
. iao du «ilbus. — Rendez-vous, k 8 ii.au soir.
Ëngllsh oonversing Club. — Meeting at 8 l/ a ,
>tïub Erxcelsior. — Réunion, k 8 % h.
Olub Sans-Nom. — Réunion au quillier.
i iub du Boëohet. — Réunion, k 8 ',, h.
'•wrin-Club. — Réunion, à 8 Vi b. du soir.
¦Club du Potèt. — Réunion quotidienne, à 9 */i h.

— SAMEDI 12 FEVRIER 1898 —
Soirée familière

Ancienne, au Théâtre. — Abeille, à Bel-Air.
Sociétés de musique

Xats Armes-Réunies. — Répétition, i 8 '/> h.
fanfare du Grutli. — Répétition à 8 '/4 heures.

Sociétés de gymnastique
Srutli. — Kxercices, k 8 '/> h. du soir.

Groupes d'épargne
Club du Renard. — Assemblée, au Terrier,
âootion d'artillerie.—Versement, 8 Vj h., au local
JLa JLutèco. — Perception des cotisations, au local
JL* Linotte. — Assemblée, a 9 '/« h. du soir.
Olub de la Pive. Groupe des Eups. — Ass. 8 '/¦
ti* Glaneur. — Versements obli r;*.ci res, de 8 i 10 h

Réunions diverses
Orphéon. — Assemblée générale, à 9 h , au local.
Syndicat des ouvriers de la (métallurgie. —

Assemblée générale, k 8 '/, h., hôtel du Soleil.
a*in> Assemblée, samedi, a 8 h. du soir,
• • * au Caveau.

Ktoile. — Percep. des cotis., de 8 i 9 h., au local.
Les Amis des Alpes. — Percep. des cotis., à 8 h.,

au local.
Grutli romand. — Percep. des cotis. de 9 & 10 h.
Société ornithologique. — Réuaioa, à S >/> h.
Société artistique « La Pervenche ». —Réunion.
Semûtliohkeit. — Versammlung, Abeads 9 Uhr.
Bibliothèque du Grutli romand. — Ouverture

de 9 à h. 10 h. du soir.
Intimité (Fonds des courses). — Réuaioa, k 8 '/t a.
S>. T. H. — Perception des cotisations.
Sous-offioiers (Cagnotte). — Réunion à 8 Vi b.
troupe des Bileux. — Réunion, k 8 '/s h. du soir.
Société du Plane. — Grande Poule.

Clubs
Y U l l l  Per<*ePlion des cotisations , dès 6 h. à 8 h.
.Ai 111  ou soir , au local.
La Petite Section. — Assemblée, à 8 »/, h., local.
Club du Rams. — Assemblée, au local ,
Olub algérien. — Réunion, k 8 h , Café des Alpes.
Trio Laborieux. — Réunion, k 8 '/i b., au local.
Club l'Eclair. — Percep. des cot. dé"s 8 k 8 '/, h.
Club du Quillier. — Réunion, à 8 »/i h-, au local.
Club de la Rogneuse. — Réunion.
Club des Emèohés. — Percep. des cot. de 8 i 9 h.
Club des 4 jours. — Réunion.
Club d'Escrime. — Leçon, à 8 »/» h-» "-il local.
Vélo-Club. — Réunion, à 8 »/i h., au local.

ïA Ohaux-Se-Fonds

(D'un correspondant spécial)

La question du jour à Lausanne. — Au Grand Con-
seil. — Une séance orageuse. — La neige. — Le
président de la Confédération a Lausanne.
La question du jour à Lausanne est celle de

savoir si Dreyfus est coupable ou non. Vous
ne sauriez croire combien nous nous passion-
nons pour cette malheureuse affaire . Dans la
rue, dans les cafés , au cercle, on ne parle que
du condamné de l'île du Diable et de l'étrange
position prise par le gouvernement français
à l'égard de ceux qui réclament la lumière à
tout prix , et je dois vous dire que les parti-
sans du cabinet Méline ne sont pas légion
parmi nous, au contraire. Nos journaux ne se
gênent pas pour lui dire son fait , et vous pou-
vez croire que dans les conversations particu -
lières on ne le ménage guère non plus. C'est
à qui tapera le plus fort. Telle quelle cette ef-
fervescence est cependant curieuse à consta-
ter chez notre peup le. Elle nous prouve que
dans notre bon pays suisse, le mot de justice
a gardé sa vraie signification et que le contri-
buable n'a pas en odeur de sainteté les mys-
tères et les situations fausses. Fiat lux est sa
devise ; il y tient , et il a parbleu bien raison.

* *
Le Grand Conseil vaudois s'est réuni lundi

après midi en session ordinaire. Mardi matin ,
après avoir liquidé quelques affaires de mi-
nime importance , il a entendu un magistral
rapport de M. l'ingénieur Palaz sur la ques-
tion du rachat des chemins de fer par la Con-
fédération. M. Palaz , qui est un chaud par-
tisan de la nationalisation , a démontré , avec
une multitude de chiffres et d'arguments à
l'appui , que nous ferions une très bonne
affaire en acceptant la loi. Les calculs aux-
quels il s'est livré lui ont permis d'affirmer
que les bénéfices réalisés suffiraient ample-
ment à faire le service des intérôts et l'amor-
tissement de la dette. D'ailleurs, a-t-il ajouté
au milieu des app laudissements de la gauche
socialiste , si ces bénéfices venaient à dimi-
nuer momentanément le bud get militaire fé-
déral n'est-il pas assez élastique pour qu 'on
puisse y puiser sans danger ! L'argument en
vaut un autre , et il a fait rire. Or, comme le
rire désarme, les conservateurs ne se sont
point opposés à l'impression de ce conscien-
cieux rapport , qui sera discuté vendredi pro-
chain. Peut ôtre assisterons-nous ce jour-là à
une de ces chaudes batailles dont notre vieille
salle du Château a si souvent été le témoin.

Le Grand Conseil s'est ensuite occupé de
la loi sur la presse. Il a décidé entre autres
de laisser aux journalistes le fameux « gen-
darme > qui leur tient tant à cœur. Nous
pourrons donc continuer comme par le passé
à répondre immédiatement a l'auteur d'une
attaque quelconque. Le législateur ne pou-
pouvait d'ailleurs pas nous enlever ce petit
avantage , étant donné que la constitution dé-
clare la presse libre, et ne prévoit que la
répression des abus. Supprimer le droit de
réponse immédiate eût été en somme prendre
une mesure préventive , contraire à l'esprit
de la loi.

L'assemblée a en outre accepté un article
autorisant l'éditeur d'un journal à refuser
l'insertion d'une réponse lorsque celle-ci a
un nombre de ligues dépassant le double de
celles consacrées à l'attaque.

* *
Le Conseil communal s'est réuni le môme

jour dans la soirée. La séance a été des plus
orageuses et a laissé une fâcheuse impression.
On a commencé par s'égayer d'une exclama-
tion du conseiller socialiste Tarin , qui , vexé
de ce que l'assemblée s'amusât de ses dis-
cours, s'est écrié ingénument :

— C'est épatant I Je ne vois pas pourquoi

Lettre du canton de Vaud

vous c rigolez » chaque fois que je prends la
parole !

Une explosion de rires a accueilli'cette dé-
claration peu parlementaire et l'orateur s'est
rassis, très satisfait en apparence de son petit
succès d'hilarité.

Mais bientôt les larmes ont succédé à cet
accès de franche gaîté. On discutait des traite-
ments à accorder aux employés de la com-
mune. La commission chargée d'examiner
une motion tendant à fixer à 5 francs le mini-
mum de salaire journalier desdits employés
s'était scindée en deux. La majotilé repoussait
ce minimum , tandis que la minorité , compo-
sée de deux socialistes , demandait le renvoi
de la motion à la Municipalité avec pressante
recommandation. Soudain , M. le syndic se lève
et cherche à démontrer qu 'un ouvrier peut
parfait ement nouer les deux bouts à moins de
5 francs par jour. IL ajoute que ses calculs lui
permettent d'affirmer qu 'à la rigueur il est
possible de vivre à Lausanne avec 1 fr. 30 par
jour.

A ces mots, de véhémentes protestations
partent des tribunes , où un trop nombreux
public s'écrasait. Le président menace de
faire évacuer la salle et ne réussit qu 'à grand' -
peine à faire exécuter cette mesure.

M. Gagnaux reprend sa démonstration , ac-
cueil lie par de nouveaux murmures. Puis M.
Fauquez , le chef socialiste bien connu , prend
à son tour la parole el tourne en ridicule les
données de M. le syndic. Celui ci s'emporte,
adresse des paroles assez vives à M. Fauquez ,
et lui reproche entre autres d'avoir converti
la Sociélé nationale du Grutli en une associa-
tion internationale. Puis tout à coup il s'atten-
drit , déclare qu 'il ne mérite pas les reproches
qu 'on lui adresse, que si M. Fauquez est un
homme de cœur , il a , lui Gagnaux , le droit
de se placer à ses côtés , et enfin il se met à
sangloter. Depuis ce moment , très pénible on
le conçoit , car M. Gagnaux est l'homme le plus
brave et le plus honnête qu 'il soit , la séance
est devenue des p lus houleuses. Des orateurs
demandent le renvoi pur et simple de la mo-
tion à la municipalité , d'autres proposent des
amendements. Le président ne sait à qui ré-
pondre , la chaleur devient étouffante , bref , la
situation se gâte. Ce n'est pourtant qu 'à 11 Va
heures que le renvoi de la motion , avec pres-
sante recommandation , est voté.

Il était temps que cette comédie prît fin.

* *
Avez-vous beaucoup de neige à la Chaux-

de Fonds ? Ici , il y en a tellement peu que ce
n'est vraiment pas la peine d'en parler. Nos
chemins sont par contre recouverts d'une
couche de boue noirâtre dans laquelle il ne
fait certes pas beau patauger. Décidément
l'hiver , le véritable hiver, avec ses abondantes
chutes de neige, ses beaux froids secs, ne
viendra pas. On le préférerait cependant au
temps humide et éminemment malsain dont
nous sommes gratifiés depuis de longs jours.

Nous avons eu dimanche dernier la visite
de M Ruffy à Lausanne. Le président de la
Confédération a pris part à un banquet au
Casino-Tnéâlre , à la fin duquel il a prononcé
un discours en faveur du rachat. Une char-
mante fillette lui a remis un bouquet au nom
de ses amis de l'Union instrumentale , dont il
est président d'honneur. M Ruffy a répondu
très aimablement et a remercié avec beaucoup
d'à-propos sa petite interlocutrice. L'honora-
ble président a été très fêté par ses compa-
triotes du canton de Vaud , auprès desquels
il aime à venir se reposer des fatigues de la
politi que.

Autriche-Hongrie. — Au Landtag de
Bohême, MM. Li ppert et consorts proposent
qu 'en application des arrangements interve-
nus en 1890, on procède immédiatement aux
travaux préparat oires pour le transfert des
tribunaux d'arrondissement et de district , de
f;çon i ce qu 'ils comprennent , dans les limi-
tes du possible , seulement des communes de
môme nationalité.

isivelles étrangères

Dans une autre motion, ces députés expri-
ment la conviction que la première condition
pour rétablir la paix dans le pays d'une façon
durable est de faire en sorte que les centres
d'administration et de justice ne comprennent
que des communes appartenant à la môme
nationalité.

Espagne. — M. Canalejss , interviewé, a
déclaré ne rien savoir au sujet de la lettre de
M. Dupuy de Lôme dont parlent les journaux
américains.

Les journaux publient une dépêche de Was-
hington , disant que M. Dupuy de Lôme a té-
légraphié à trois reprises à Madrid , une fois
mardi , deux fois mercredi , pour offrir sa dé-
mission. Jusqu 'à mercredi , tard dans ia soi-
rée, il n'avait reçu aucune réponse.

— Le conseil des ministres a accepté la dé-
mission de M. Dupuy de Lôme, qui a télégra-
phié que la lettre dont il est fait mention dans
la dépêche de New York à la Gazette de Franc-
fort était de lui et que sa situation était insou-
tenable. Cette lettre a été volée à M. Canale-
jas dans un hôtel de la Havane , avant de lui
ôtre remise. Ce vol cause une indignation gé-
nérale en Espagne.

Angleterre. — Le général sir "William
Lockhart a annoncé la reprise des opérations
pour le 23 février , si la soumission des Afri-
dis n'est pas comp lète.

Amérique centrale. — On mande de
Guatemala au New-York Herald que le prési -
dent a été assassiné près du palais , mardi , i
sept heures du soir, par un Allemand nommé
Oscar Tollinger. La dépêche ajoute que M.
Morales , actuellement à Mexico, a été pro -
clamé président.

Etats-Unis. — On mande de New York
à la Gazette de Francfort que des membres
du Congrès insistent pour que le président
Mac Kinley exige le rappel immédiat de l'am-
bassadeur d'Espagne, M. Dupuy de Lôme, qui,
dans une lettre paraissant authentique , aurait
traité M. Mac Kinley de politicien de bas
élage.

— On mande de Pittsbourg, 10 février :
Un incendie a éclaté dans les entrepôts de

la ville. 2000 barils de whisk y ont fait explo -
sion ; quinze personnes ont été tuées, beau-
coup d'autres blessées.

tPub du tir de la Vinaigrette. — Assem. 8 >/¦ h
Olub des Aminches. — Réuaioa, à 9 h.
Hlub Monaco. — Réunion.
Club l'Edelweiss. — Percep. des cotisât, à 9 h.
Olub électrique. — Assemblée, à 7 h. du soir.
Olub récréatif. — Assemblée, k 8 '/, h. du soir.
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10 cent, la ligne

Pour les annonces
d'une certaine importance

on traite à forfait.
Prix

minimum d'une annonce 75 a.

Les affaires d'Orient

Francfort , 10 février. — On télégraphie de
Constantinople , 8 février , à la Gazette de
Francfort :

< Hier soir , un matelot du stationnaire
allemann Loreley a été grièvement blessé par
nn soldat turc. Au Palais on prétend que le
matelot a voulu se mêler d'une dispute pro-
voquée par un civil de ses amis qui avait in-
sulté des soldats turcs décorés de la médaille
militaire.

> Le sultan s'est montré très affecté de cet
incident. Il a dépêshé à l'ambasssade d'Alle-
magne le maréchal Schakir pacha , avec
l'ordre d'exprimer ses très vifs regrets.

i Dans l'audience que M. Sinowjew a ene
hier du sultan , il a été uniquement question
de l'indemnité de guerre due à la Russie de-
puis 1878

> Le gouvernement russe avait réclamé
une indemnité complémentaire de 540,000
livres pour l'entretien des prisonniers turcs
en Russie ; sa réclamation a été admise. M.
Sinowjew a demandé de plus que le mode de
payement usité jusqu 'ici soit remplacé par
des prélèvements sur l'indemnité due par la
Grèce. La Porte a promis de payer, de cette
façon , 750,000 livres. »

(Suite de nos dépêches d'hier)
On entend alors le commandant du Paty de

Clam.
Cet officier refuse formellement de répon-

dre au sujet de l'affaire Dreyfus.
Me Labori l'interroge alors sur ses rapports

avec la famille de Comminges.
M. du Paty de Clam refuse également de

Le procès Zola.



répondre, en alléguant qu'il s'agit là d'affaires
privées.

Me Labori proteste alors contre cette invo-
cation du secret privé qui vient après celle du
secret professionnel et celle du secret d'Etat.

On finit par appeler le commandant Henry.
La déposition du colonel Henry excite une

Tive attention .
Me Labori le questionne au sujet de l'ou-

verture, par le colonel Picquart , d'une ar-
moire renfermant le dossier secret.

Le colonel Henry reconnaît que le colonel
Picquart était son chef de service, mais que
ce dossier ne devait être ouvert qu'en pré-
sence du ministre ou de lui môme.

Répondant à une autre question de M0 La-
bori , le colonel Henry dit qu 'il s'est trouvé
directement sous les ordres du général Gonse.

M0 Labori prend acte de cette dernière dé-
claration.

Le général Gonse, entendu , reproche au
colonel Picquart d'avoir abusé de ses lettres.
Il ajoute que le service des renseignements
doit être absolument secret. Le chef d'état-
major et le ministre de la guerre peuvent
seuls connaître les dossiers.

Le colonel Henry, rappelé, déclare qu'il
n'a jamais reçu Me Leblois dans son cabinet.

Me Leblois, rappelé, affirme le contraire.
Le colonel Henry et Me Leblois persistent à

plusieurs reprises dans leurs affirmations con-
tradictoires.

L'audience est suspendue.
A la reprise de l'audience, la défense dé-

pose des conclusions tendant à commettre un
magistrat pour questionner Mme de Bou-
lancy.

Le commandant d Ormescheville , le colonel
Maurel et plusieurs autres officiers qui com-

K 
osaient le conseil de guerre qui a condamné
reyfus défilent à la barre.
Me Labori veut les questionner au sujet du

procès, mais le président s'y oppose, et les
témoins passent sans rien dire.

Le commandant Ravary déclare que toutes
les instructions judiciaires militaires sont fai-
tes avec conscience et honnêteté.

Le général de Pellieux , qui est ensuite ap-
pelé, déclare ne pas vouloir se retrancher
derrière le secret professionnel. Il est temps,
dit-il , de dire toute la vérité , afin que tout le
monde la sache.

Le général de Pellieux dépose :
M. Mathieu Drey fus est venu dans mon ca-

binet. Il n'a pu me donner aucune preuve à
l'appui de ses accusations contre le comman-
dant Esterhazy . Il en a été de même de M.
Scheurer-Kestner , qui déclarait n'avoir au
cun dossier personnel et demandait une en-
quête qui fût sincère. On a fait venir le colo-
nel Picquart. Me Leblois fut ensuite convoqué
dans mon cabinet. Il plaça sous mes yeux les
fac-similé des lettres et déclara que le dossier
prouvant la trahison du commandant Esterhazy
existait au ministère de la guerre. Il ajouta
qu 'il connaissait le colonel Picquart , qui était
son ami d'enfance , et qu 'il était bien rensei-
gné. Or, rien n'est plus sérieux , dit le gé-
néral de Pellieux , qu 'une affaire d'esp ionnage.
Le colonel Picquart n'a pas hésité à commu-
niquer une affaire de ce genre à un étranger.
Le général de Pellieux déclare qu 'il est indi-
gné de cette manière d'agir (app laudissements
prolongés).

Le général de Pellieux fait ensuite l'histori-
que de la deuxième instruction judiciaire.

Le général de Pellieux dit que rien n'était
moins probant que les fac-similé publiés par
les journaux au sujet du commandant Ester-

hazy, et que ces fac similé avaient tous un ca-
ractère frauduleux.

Faisant ensuite allusion à la carte télé-
gramme envoyée au commandant Esterhazy
et qui pouvait le faire soupçonner de relations
louches avec un agent étranger , le général da
Pellieux dit qu 'il ne peut ajouter aucune con-
fiance à cette carte , qui était déchirée et ne
portait pas le timbre de la poste. Le général
de Pellieux dit ensuite que le colonel Picqua rt
fut obligé d'avouer que sans mandat et sans
autorisation de ses chefs il a fait cambrioler
l'appartement du commandant Esterhazy. Ce
sont là , dit-il , des manœuvres inavouables et
j'avoue que , lorsque le conseil de guerre a
acquitté le commandant Esterhazy, je n'en
fus pas étonné. J'ajoute môme que je suis fier
d'avoir concouru à cet acquittement , car il
prouve qu 'il n'y avait dans l'armée française
qu 'un seul traître et non pas deux (vifs ap-
plaudissements) .

Le commandant Pauffin de Saint Morel dé-
clare qu 'il s'est rendu auprès de M. Rochefort
de sa propre initiative. Il ajoute que l'état-
major est formellement convaincu de la culpa-
bilité de Dreyfus.

On entend ensuite M. Dupuy, ancien prési-
dent du conseil. Me Labori l'interroge au su-
jet de l'affaire Dreyfus. Le président s'y op-
pose. M9 Labori renonce alors à entendre M.
Dupuy.

M. Thévenet , ancien ministre, dépose en-
suite. Il croit que M. Zola a été de bonne foi
dans cette s flaire ; car la lumière complète
n'a pas été faite , notamment en ce qui con-
cerne la femme voilée, qui semble posséder
des pièces secrètes. M. Thévenet exprime le
regret que le gouvernement n'ait pas parlé
plus tôt , afin de rétablir  le calme dans le
pays. (Cris : Oui. Tumulte, manifestations di-
verses.)

M. Salles, avocat, est ensuite appelé à la
barre.

Le président déclare qu 'il l'empêchera de
parler sur l'affaire Dreyfus.

Une vive discussion s'engage entre le prési-
dent et M6 Labori. Celui ci demande à déposer
des conclusions.

L'audience est suspendue.
A la reprise de l'audience , Me Labori donne

lecture de ses conclusions visant le refus du
président de laisser poser une question à M.
Salles.

M° Clemenceau demande qu'il soit donné
acte que M. Salles n'a pas protesté contre le
fait qu 'il aurait su par un membre du conseil
de guerre qu 'une pièce secrète avait été com
muniquée à la ebambre du conseil , et qu 'il
soit ordonné qu 'une question lui soil posée.
La cour rejette ces conclusions comme non
fondées , et l'audience est levée sans inci-
dent.

Lies lettres du général Gonse

Voici le texte complet des lettres échangées
enlre le général Gonse et le colonel Picquart :

Mon cher Picquart ,
J'ai reçu votre lettre du 5 (septembre) et,

après avoir réfléchi à lout ce que vous me di-
tes, je m'empresse de vous faire conn-ître
qu'il me paraît utile de marcher dans cette
affaire avec une grande prudence , en se mé-
fiant des premières impressions.

Il serait nécessaire, maintenant , d'ôtre fixé
sur la nature des documents. Comment ont-ils
pu être copiés ? Quelles ont été les demandes
de renseignements faites auprès des tiers ?

On peut répondre que, dans cet ordre d'i-

11 y prit son repas du soir en compagnie de M.
Johannes, servi par les larbins parisiens , homme et
femme, puis chacun s'en fut coucher sous 1» ré-
serve expresse que des veilleuses lesteraient allu-
mées dans chaque pièce ou corridor et que tout le

j monde se réunirait dans la salle à manger, pièce
cenlrale où brûlait, .un grand feu, à la première
alarme.

M. le Juge de paix dans son lit, Johannes dans le
sien, les domestiques dans le leur passèrent une ex-
cellente nuit.

Pas le moindre bruit !
Il était même huit heures du matin et ni les uns

ni les autres n'étaient encore levés.
El pourquoi se fussent ils levés ?
Les montres, horloges et pendules marquaient tou-

jours trois heures du matin.
Oa ne se lève pas a trois heures du matin au

mois de décembre ; il fait chaud au lit et on y dort
bien quand les revenants vous laissent tranquilles.

Il était trois heures du matin et il faisait nuit
noire, noire .

Ceux qui dormaient encore le moins cependant
c'étaient les domestiques parisiens, inquiets qu'ils
étaient , les pauvres diables, de savoir comment leur
affaire se terminerait , si on allait les indemniser et
si le Juge de paix ne se mettrait pas d'accord avec
le médecin pour les jeter dehors purement et sim-
plement , sous prétex te qu'ils avaient fai t des inven-
tions.

Eveillés, ils causaient dans leur lit et se répétaient
que ce n'était vraiment pas de chance : justement il
ne se passait rien d'extraordinaire dans la maison
alors qu'il l'eût fallu pour les constatations du Juge
de paix.

Et ils écoutaient : mais rien , rien, rien.
A la fin ia nuit leur sembla longue et l'homme se

leva pour regarder k la fenêtre.
Les volets en étaient fermés extérieurement et il

ne put les ouvrir.
Il se diri gea vers la porte et la porte était, elle

aussi , fermée extérieurement.
Il regarda attentivement sa montre, l'écouta, la

secoua : elle était arrêtée
Il voulut prendre ses habits et s'habiller pour

pouvoir se rendre compte et parce qu'il grelottai t,
mais il ne trouva plus sa culotte.

Sa femme prétendit qu'il avait la berlue, qu'il
cherchait mal ; et elle eauta i bas du lit, mais elle
non plus ne retrouva plus ses jupons.

dées, ll est assez difficile d'arriver à un ré-
sultatsansfaire quel que bruit. Je le reconnais ;
mais à mon avis, c'est le meilleur moyen de
marcher sûrement.

La continuation de l'enquête au point de
vue des écritures a le grave inconvénient d'o-
bliger à prendre de nouveaux confidents dans
de mauvaises conditions , et mieux vaut , il me
semble, attendre encore que l'on soit fixé ,
pour continuer dans cette voie assez déli-
cate.

Je rentre le 15 septembre et c'est verbale-
ment que l'on peut le mieux s'entendre dans
une affaire de cette nature.

En résumé, mon sentiment est qu'il est né-
cesssaire de marcher avec une extrême pru-
dence.

Je vous serre la main , mon cher Picquart ,
bien affectueusement.

Votre tout dévoué A. GONSE.
Paris, 9 septembre 1896.

Mon général ,
J'ai lu attentivement votre lettre et je sui-

vrai scrupuleusement vos instructions.
Mais je crois devoir vous dire ceci :
De ^nombreux indices et < un fait grave »

dont je von? parlerai à votre retour , me mon-
trent que le moment est proche où des gens
qui ont la conviction qu 'on s'est trompé à leur
égard vont tout tenter et faire un gros scan-
dale.

Je crois avoir fait le nécessaire pour que
l'initiative vienne de nous.

Si l'on perd trop de temps, l'initiative vien-
dra d'ailleurs, ce qui , faisant abstraction de
considérations p lus élevées, ne nous donnera
pas le beau rôle.

Je dois ajouter que ces gens-là ne me pa-
raissent pas informés comme nous le sommes,
et que leur tentative me parait devoir aboutir
à un gâchis, un scandale, un gros bruit qui
n 'amènera pourtant pas la clarté.

Ce sera une crise fâcheuse , inutile, et que
l'on pourrait éviter en faisant jus t ice à temps.

Veuillez, etc. PICQUART .
Cormeilles-en-Parisis (Smne et-Oise),

10 septembre 1896.
Mon cher Picquart ,

Je vous accuse réception de votre lettre
du 8. Après y avoir réfléchi , malgré ce qu 'elle
contient d'inquiétant , je persiste dans mon
premier sentiment.

Je crois qu 'il est nécessaire d'agir avec une
extrême circonspection.

Au point où vous en êtes de votre enquête ,
il ne s'agit pas , bien entendît,, d'éviter la lu-
mière, mais il faut savoir comment on doit s'y
prendre pour arriver à la manifestation de la
vérité

Ceci dit , il faut éviter toute fausse manœu-
vre et surtout se garder de démarches irrépa-
rables.

Le nécessaire est, il me semble, d'arriver
en silence, et dans l'ordre d'idées que je vous
ai indiqué , à une certitude aussi comp lète que
possible, avant de rien compromettre.

Je sais bien que le problème à résoudre
sera difficile , qu 'il peut être plein d'imprévu ;
mais c'est précisément pour cette raison qu 'il
faut marcher avec prudence. Cette vertu ne
vous manque pas ; je suis donc tranquille.

Songez donc que les difficultés sont grandes
et qu 'une bonne tacti que, « pesant à l'avance »
toutes les éventua lités , est indispensable.

J'ai l'occasion d'écrire au général de Bois
deffre ; je lui en touche quelques mots dans
le sens de ma présente lettre.

Tous deux alors se ruèrent contre la porte, la dé-
foncèrent , et une fois parvenus dans le corridor se
mil ent à hurler.

Johannes, dans sa chambre, et le Juge de paix
dans la sienne entendirent ces hm lements, se dirent

. que le moment décifif était arrivé, que le fantôme
! faisait des siennes et ils bondireat , srappVelBretit *porter secours, k constater : oui, mais pour cela et

avec un froid de décembre capable de calmer tous
les enthousiasmes , il eût fallu autre chose qu'une
chemise de nuit pour cuirasse.

Ni Johannes , ni le Juge de paix ne purent mettre
la main sur leurs vêtements : évanouis, disparus, ils
n'en avaient plus, plus , pas même une indispensable
culotte.

Si, ils retrouvèrent fous deux leurs chapeaux !
Et les hurle imnts des domestiques continuaient ,

continuaient dans la nuit , dans Ja nuit estimaient
Johannes et le Juge de paix , puisqu'eux mêmes
eussent été plongés dans l'obscurité sans leurs veil-
leuses.

Les volets de leurs fenêtres, a eux aussi, étant
hermétiquement fermés k l'extérieur et leurs mon-
tres et pendules arrêtées sur trois heures, ils
croyaient fermement qu'on était encore em pleine
nuit.

Ne trouvant que leurs chapeaux hauts de forme
ils s'en étaient coiffés, pensant que c'était déjà cela
de mis et que, s'ils se refroidissaient par le bas il
ne fallait encore point s'enrhumer de la tête.

Et ils cherchèrent , cherchèrent encore sous la ta-
ble, sous les chaises , sous le lit, dans les couvertu-
res, si leurs vêtements n'auraient pas glissé par mè-
garde en quelque coin.

Rien , rien rien.
Ils se précip itèrent , ainsi que l'avait fait le do-

mesti que dana ea chambre , vers les portes , vers les
fenêtrts:  ellts étaient closes, bien closes, impossible
de sortir.

« C'était donc un guet apens ? On allait les assas-
siner comme on assassinait déj à les domestiques
dont les hurlements de douleur arrivaient jusqu 'à
eux ? On allait peut être incendier La Fosse aux
Moines, et ils seraient grillés comme des rats dans
une meule de paille ?»

Alors une terreur indicible s'empara des deux
hommes.

Bilieux , verdâtre , Johannes sentit une colique su-
bir e, atroce , qui lui coupait les flancs , une de ces
coliques comme en éprouvent les jeunes conscrits

Prudence ! Prudence I voilà le mot que vous
devez avoir toujours devant les yeux.

Je rentre le 15 au matin ; venez donc me
trouver de bonne heure à mon bureau , après
que vous aurez vu votre courrier.

Je vous serre la main , mon cher Picquart ,
bien affectueusement.

Voire tout dévoué A. GONSE .
Paris , 14 septembre 1896.

Mon général ,
Le 7 septembre, j'avais l'honneur d'attirer

votre attention sur le scandale que certaines
gens menaçaient de faire éclater sous peu , et
je me permettais de vous dire qu 'à mon avis,
si nous ne prenons pas l'initiative , nous au-
rons sur le dos de grand s ennuis.

L'article de l'Eclair , que vous trouverez ci-
joint , me confirme malheure usement dins
mon opinion. Je vais rechercher avec soin qui
a pu lancer la bombe.

Mais je crois devoir affirmer encore une fois
qu'il faut ag ir sans retard. Si nous attendon s
encore, nous serons débordés , enfermés dans
une situation inextricable et nous ne trouve-
rons pluslesmoyens « d'établir Ja véritévraie ».

PICQUART .

Hier matin a commencé, devant la cour na-
vale du Pirée, le procès du porte-enseigne
Kokkoris , accusé d'avoir , pendant la guerre*télégraphié de Skiathos au ministre de la
marine, l'amiral Levidis:

'« Le commodore Sakhtouris nous trahit , en
n'exécutant pas vos ordres. »

Cent vingt huit témoins, la plupart officiers
de marine, étaient cités. Nous résumons ici
les dépositions les plus sensationnelles :

L'amiral Levidis, ancien ministre de la ma-
rine, accuse le commodore Sakhtouris de n'a-
voir pas exécuté tous ses ordres. Quand il
reçut la dépêche de M. Kokkoris , il se rendit
chez M. Delyannis , avec lequel il décida d'al-
ler trouver le roi pour lui demander le rappel
de M. Sakhtouris. Le roi hésita d'abord , à
cause de la gravité des circonstances , niais
sur les instances de l'amiral Levidis, il signa
le décret de rappel.

Le procureur du roi demande à l'amiral
Levidis s'il est vrai que les ordres envoyés au
commodore Sskhtouiis éiaia snt aussi envoyés
au prince G aorges, alors corn nan l m t de la flot-
tille des torpilleurs. L'amiral Levidis dit qu 'il
ré pondra seulement à cette question devant la
Chambre.

Le prince Georges, second fils du roi , est
îlors interrogé. Il déclare qu 'au moment où
le commodore Sakhlouris s'apprêtait à bom-
barder Karabournou , l'amiral Levidis lui télé-
graphia pour lui annoncer que la flotte tur-
que était prête à quitter les Dardanelles.

Le conseil des commandants décida alors
que la flotte grecque devait s'abstenir du
bombardement et porter son attention sur la
destruction de divers dépôts de munitions et
de vivres de l'ennemi et surveiller l'appari-
tion de la flotte rivale.

La flotte grecque , qui ne possédait qu'une
quantité restreinte de munitions Canet , reçut
l'avis d'Athènes de ne faire usage de ces mu-
nitions qu'avec une extrême circonspection.
La Grèce, ne pouvant pas, après la déclara-
tion de guerre, renouveler son matériel de
guerre en Europe , eût été, autrement , expo-
sée à de grands dangers au cas d'une rencon-
tre avec la flotte ennemie et eût risqué de su-
bir le sort de l'amiral Persano devant Lissa.

lin procès scandaleux

aux premières volées de coups de canon qui passent
au-dessus de leurs têtes.

Et toujours coiffé de son chapeau haut de forme ,
chapeau apporté de Paris et qu'il n'avait point
quitté pour la bonne raison qu'il ne possédait que
celui là , il tira le vase de nuit de sa petite armoire
ordinaire et se piaula résolument sur la gueule d»
porcelaine. ' —•

Sanguin , apoplecti que, énorme, le Juge de paix
déj à âgé vit tout danser autour de lui , ses jambes
vacillèrent , il essaya de se reteni r aux rideaux mais
son poids entraîna le ciel de lit qui , tombant sur
le chapeau à haute forme, son chapeau des diman-
ches qu'il a»ait pris pour sa visite à lia Fosse aux.
Moines afin de ne point paraître inférieur à M. le
docteur, le lui enfonça jusqu 'aux yeux en même
temps que le pauvre magistrat cantonal roulait sans
connaissance sur le tapis.

Le domestiques avai t espéré que ces messieurs,
avertis par ses hurlements, accouraient à l'aide,
viendraient le rassurer, lui donner des explica-
tions.

Ne voyant, n'entendant personne, il n'eut pin»
qu'une pensée, qu'un désir, qu'une préoccupation : ser
sauver, se sauver, se sauver, laissant derrière lui
femme, patron , maison, fantômes.

Il y avait daas la cuisine, au-dessus de la dalle de
l'évier, une petite fenêtre de soixante centimètres de
côté, laquelle, n'ayant pas de volet, n'avait pu être
fermée.

Le domestique s'y introduisit , s'y arracha le dos
et vint retomber sur la tête dans la cour de l'habita-
tion.

Mais peu importait ! Il revoyait la lumière ; il
était dehors ; il étai t libre I

Gourant à l'écurie, il s'y drapa dans une couver-
ture des chevaux, chaussa ses sabots , et ainsi accou-
tré il bondit vers la porte cochère, la démantibula ,
puis fou , absolument fou , il s'élança au pas gym-
nasti que sur le chemin de Martainville , gesticulant,
crian t à perdre haleine t «Au feu I Au feu I A l'assas-
sin t a

Avec ses sabots jaunes remplis de paille aux
pieds, sa couverture ficelée autour des reins, ses
cheveux hérissés, ses yeux hagards , ses cris de pos-
sédé, il fit fui r toules les personnes qu'il rencontra,

(A suivre.)
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« Que faire ? Que faire ? Le maître ne voulait pas
payer, prétendant qu'il n'y avait rien d'extraordi-
naire du tout chez lui et les domestiques ne vou-
laient pas rentrer, ae prétendant victimes d'un être
fantastique I »

Le Juge de paix se dévoua.
Il offrit au docteur Johannes et aux domestiques

parisiens de vivre avec eux pendant quelques jours
et quelques nuits de vie commune à La Fosse aux
Moines. _ .___

Il se rendrait ainsi compte par lui-asjj s*; et pren-
drait ensuite une décision en connaissawP^le cause,
sans craindre que le Procureur de la République
) ui lavât la tête ou que ses collègues se moquassent
de lui.

Les partis acceptèrent ; et M le Juge de paix ,
calmant les inquiétudes de sa fidèle épouse qui le
voyait déjà enfourché par le Diable , M. le Juge de
paix devenu courageux par amour du devoir em-
porta son bonnet de coton et ses pantoufles à La
Fosse aux Moines.

Reproduction interdite aux journaux n'aya.nt
lias traité avec la Société des Qens de Lettres.
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Le prince Georges déclare que le commo-
dore Sikhtouris fit son devoir.

S'il ne put pas exécuter tous les ordres,
cela lient aux intructions contradictoire s du
.ministre et à la quantité restreinte de muni-
tions.

Le porte-enseigne Kokkoris , débarqué à
Skiathosa télégraphia au ministre : « L'amiral
noas trahit comme un infâme. »

Ce télégramme , d'après le prince , constitue
un acte inouï d'indisci p line. Si l'accusé était
acquitté , ce serait fait de la cohésion et de
l'union de la marine hellénique.

Subventions. — Un subside de 40 °/0, soit
au maximum 6400 francs, a été alloué au can-
ton de Lucerne pour la construction d'une di-
gne à la Reuss et d'un canal intérieur près
d'Inwyl , travaux estimés à 16,000 fr.

Une subvention de 35 % des dépenses réel-
les, jusqu 'à concurrence d'une somme de 1000
francs au maximum , a été allouée au canton
du Tessin pour la construction d'une écluse
au canal d'irrigation sur l'alpe Prato , dans la
commune de Quinto.

Tribunal f édéral. — Le soir du 21 juin , à
-Genève, le chauffeur Eug. Janin fit une chute
en montant sur une locomotive , déj à en mar-
che, des Voies étroites , et la voiture qui sui-
vait lui emp orta la jambe. La cour civile de
Ganève avait alloué à Janin une indemnité de
14,000 francs pour diminution permanente
des facultés de travail résultant de cet acci-
dent. Janin a recouru au Tribunal fédéral. Ce-
lui ci a repoussé comme non fondées ies con-
clus ion s du demandeur tendant à ce que le
chiffre de cette indamnité fût élevé. 11 a ré-
duit , au contraire , cette indemnité à 11,000
francs à cause de la prolongation de l'action
intentée à la Compagnie.

La brochure de M. Droz. — Son correspon-
dant de Darne avait écrit à la Revue que la
brochure de M. Numa Droz avait été tirée à
300,000 exemp laires et que dans le canton de
Neucbài o l seulement , il en avait été distribué
plus de 35,000.

Le Journal de Genève reçoit de la librairie
Georg la déclaration suivante :

« Mal gré tous les démentis , plusieurs jour-
naux répandent encore le bruit que la bro-
chure de M. Droz sur le rachat des chemins
de fer aurait été imprimée et répandue à
300,000 exemp laires. Sur le désir qui nous en
a été exprimé , nous constatons qu'il a été im-
primé en tout , en comprenant le texte fran-
çais et le texte allemand , 43,500 exemplaires
dp cette brochure. Sur ce nombre , p lus de
•10,000 exemplaires ont été remis aux librai-
res pour la vente au détail. Le reste, à l'ex-
ception du slock encore en magasin , a été li-
vré au prix de revient aux comités référen-
daires des différents cantons.

» Bâle et Genève, 9 février 1898.
> GEORG & Cie, libraires éditeurs. »

Gbrcnipe suisse

ZURICH. — Mères criminelles. — La police
de la ville de Zurich a procédé samedi dernier
i l'arrestation de six femmes prévenues d'in-
ianticide. Ces misérables ont été interrogées
par le juge d'instruction , et quel ques unes
•d'entre elles ont déjà avoué leur crime.

SOLEUBE. — Une importante assemblée
d'industriels et de commerçants de toutes les
parties de la Suisse s'est réunie cette après -
midi à Olten pour discuter la question du ra-^chat. d£i;ichdUiius rfitirfeiYï Après ime discussion '
approfondie , elle a adopté le texte d'une réso-
lution qui , munie de nombreuses signatures ,
sera publiée sous la forme d'appel au peuple
suisse, pour l'engager à repousser la loi de
rachat comme contraire aux intérêts écono-
mie* aes et financiers du pays.

GRISONS. —On annonçait dernièrement la
mort violente du chef du poste de douaniers
autrichiens à Martinsbruck. Il avait été fiancé
à une jeune fille de la contrée ; pour des mo-
tifs qu 'on n'indi que pas, il avait renoncé à ce
projet de mariage avec elle et était sur le
point d'en épouser une autre. Les auteurs de
l'attentat ne seraient autres , croit-on , que les
frères de la jeune fille abandonnée. Tout au
moins ces jeunes gens ont-ils été arrêtés et
mis à la disposition de la justice.

TESSIN. — On a trouvé la nuit dernière , à
Massagno , brûlée vive dans sa chambre , une
vieille femme, la veuve Vanelta. On suppose
qu'elle s'était endormie près du poêle , et que
ses vêtements ayant pris feu , elle a été brûlée
sans même s'être réveillée. Elle était adonnée
aux boissons alcooliques.

GENÈVE. — Arrestation. — Mercredi , la
police a procédé à Varembô à l'arrestation
d'un nommé V., curé à Ornex, près de Fer-
nex, pour affaire de mœurs.

'jjfouvollss des oa&to&s

En quel ques mots, voici la trame de Ja-
louse : Germaine Moreuil ne croit pas à la
fidélité des hommes ; elle aime son mari,
Lucien Moreuil , mais les moindres actes de
celui-ci sont suspectés ; il ne peut sortir une
fois sans qu 'à sa rentrée il trouve en sa fem-
me un véritable juge d'instruction qui , natu-
rellement , veut toujours que Lucien vienne
de chez d'autres femmes. Ce ménage, qui au-
rait tout pour être heureux , est fréquemment
troublé par les injustifiées scènes de jalousie
de Germaine , et la valetaille devait un jour
en tirer profit.

Une belle fois , les Moreuil attendent des
amis à dîner , ce qui contrecarre prodigieuse-
ment les projets de François le domestique ,
qui se promettait pour ce soir là une bonne
ripaille avec des amis ; sa petite Julie trouve
un excellent moyen d'avoir soir libre et pro-
voquera une scène de jalousie entre Monsieur
et Madame , car dans ces occasions-là les
jeunes époux ne manquent jamais de se re-
tirer chacun de son côté, et alors adieu les
réceptions. Julie imbibe de parfum le paletot
de Lucien lorsque celui ci rentre et lui place
en p lus sur l'épaule deux de ses longs che-
veux.

On voit d'ici la scène qui se passe entre Lu-
cien et sa femme, une scène terrible à la
suite de laquelle , Germaine décide d'aller
retrouver ses parents , les vieux Brunois. Lu-
cien suit sa femme afin de se justifier aux
yeux de ses beaux parents.

Les voilà partis , mais leur ami Muscadet
les a devancés chez les Brunois auxquels il
expli que ce qui vient de se passer et suggère
aux Brunois qui pendant trente ans ont formé
un ménage où l'accord parfait n'a cessé de
régner , de simuler une brouille afin de mon-
trer aux Moreuil tout le ridicule des scènes
de jalousie. Les Moreuil tombent dans le pan-
neau , mais le plus piquant de l'affaire c'est
que le vieux Brunois a une aventure à se re-
procher , et Germaine , par ses investigations
arrive à connaître cette peccadille et tout en
plaignant sa mère lui découvre le pot aux
roses, d'où s'ensuit alors une véritable brouil-
le dans le vieux ménage jusque là si uni.

Il faut dire encore que le frère de Germaine ,
Ludovic , est amoureux de la jeune Denise,
dont le père, le rigide M. du Taillis , ne veut
lui accorder la main avant d'ôtre assuré que
sa fille entre dans une famille où la paix règne
en maîtresse dans le ménage.

Ludovic voit déj à ses souhaits exaucés et il
conduit ses désirés promise et beau père chez
les Moreuil où ils arrivent au moment même
où ceux ci sont en train de se crier les épithè-
tes les moins flatteuses. Du Taillis emmène
sa fille et Ludovic est stupéfait et désolé, mais
il ne se tient pas pour battu ; il court après les
du Taillis et les engage à aller faire visite
aux vieux Brunois ; cette fois , Ludovic répond
du succès, car voilà trente ans que ses parents
filent le parfait bonheur.

Les du Taillis arrivent chez les Brunois au
moment même où Mm8 Brunois soufflette son
époux dont elle vient d'apprendre l'infidélité.
Tableau I Du Taillis impassible remmène sa
fille.

Ludovic est au désespoir , il supplie les as-
sistants de vouloir bien se réconcilier , faute
de quoi son mariage sera manqué. Tous accè
dent aux désirs de Ludovic ; celui ci recourt
après les du Taillis qu 'il ramène pour assister
à une embrassade générale. Du Taillis est
alors édifié et donne sa Denise à Ludovic.

Jalouse est une pièce amusante au possible.
Il n 'y a pas précisément un fond dans Ja-
louse, toute la pièce est faite de détails , mais
qui sont si ingénieusement amenés, si inié-
ressantp, qu 'ils donnent lieu à des scènes

i ûhiTm'anteSfi' .r .iBuiibaod eu ta B'jflOB!? esii lifiei »^
Tous les interprètes sont excellents. Mlle

Cavell a fort joliment enlevé le rôle de Ger-
maine, et M. Dubos est un Lucien naturel ,
gai et fin , M. Charpentier un père Brunois
bien amusant dans la scène où il nous conte
le jour où sa vertu a succombé. Excellent M.
César en Ludovic, un éleveur du cru ; Mme
Ellen Marc a donné à Dolorès un cachet exo-
tique bien dans la note. Une trés plaisante
servante bougonne , Mmo Bremens.

Le gentil acte de Bisson , Mouton , en lever
de rideau , a été enlevé avec beaucoup d'en-
train. M. Dubos s'y est particulièrement dis-
tingué dans le rôle de Mouton.

— Nous apprenons avec plaisir que M.
Baret nous reviendra sous peu avec Les trois
filles de M. Dupont , comédie nouvelle en trois
actes de M. Bneux.

** Société de gymnasti que Ancienne Sec-
tion. — Tous les membres sont avisés que
l'assemblée qui devait avoir lieu demain soir
esl renvoyée au samedi 19 février.

(Communiqué.)
w* Une disparition prochaine. — On nous

écrit :
« Sous ce titre , vous annonciez hier que la

Banque fédérale a acquis les deux maisons
rue Léopold Rob art 48 et 50 et qu 'il est à pré-
voir que ces maisons disparaîtront prochaine-
ment. C'est avec plaisir que notre population
a appris cette nouvelle ; cependant elle éprou
verait beaucoup p lus de joie si on lui donnait
l'assurance que cet affreux jardin situé rue
Léopold Ribert 60 va disparaître aussi à bref
délai. Si, pour obtenir ce résultat , nos autori
tés ont besoin du concours de la population ,

elles peuvent le réclamer sans crainte, il .'ne
lui fera pas défaut. »

** Vente en faveur du Temp le de l'Abeille .
— Les personnes qui seraient disposées à faire
des dons pour le buffet de la vente qui aura
lien les 22, 23 et 24 courant , sont priées de
s'inscrire chez Mmes Benoit Sandoz, Demoi-
selle 59, et Borel-Elienne, Cure 9.

(Communiqué.)

** Bal de l' e Ancienne ». — On nous écrit:
i Rappelons en deux lignes le bal qui a lieu

samedi 12 courant , dès 8 heures du soir, au
Théâtre. Comme les années précédentes, le
décor de la salle sera magnifique , tous les at-
tributs , coupes et prix obtenus par la section,
embelliront ce décor, exécuté avec goût el ta-
lent par une personne qui excelle dans l'art.
Quant aux toilettes, on en dit grand bien , el-
les sont toutes jolies ; il est vrai que cela
n 'empêchera pas la critique de faire son che-
min , mais enfin nos gyms dans la tradition -
nelle queue d'hirondelle , se réjouissent beau-
coup de ce spectacle toujours beau , toujours
nouveau , el laissant d'excellents souvenirs à
tous les participants. L'organisation a été très
bien menée, ce qui assure une fois de plus
une comp lète réussite. Les annonces indiquent
la question du contrôle ; les billets s'enlèvent
rapidement , il y aura donc salle comble sa-
medi soir au Théâtre.

Le service des consommations se fera au
Foyer toute la nuit , ensorte qu 'il ne faut avoir
peur de s'ennuyer ; au contraire , ce sera
comme toujours , gaîté sur gaîté. L. H. »

Un hercule de quatre ans. — Ce jeune phé-
nomène est né en Amérique. Il s'appelle Mat-
tbew Deegan et habite à Chicago avec ses pa-
ren ts. Le journal transatlantique , qui nous
raconte son histoire avec un grand air de vé-
racité , rapporte que , dès l'âge le plus tendre,
cet enfant extraordinaire montrait un goût
prononcé pour les exercices de force. Il s'a-
musait à pousser un lourd fauteuil à roulettes
qui se trouvait dans la chambre. Il se battait
avec ses frères beaucoup plus âgés que lui ,
essayant de les culbuter , de les renverser.
A 18 mois, Matthew Deegan apprenait à mon-
ter à bicyclette sur un minuscule instrument
fait spécialement pour lui. L'année dernière
— il avait trois ans à peine — on l'a vu , dans
un cirque de la ville , traîner tout seul une
voiture où avaient pris place trois lutteurs de
poids respectable. Quel ques semaines après,
en un match sensationnel , cet hercule nais-
sant renversait un box-eur de profession uni-
quement ea le tirant par les jambes. Il peut
déj à porter à bras tendu un poids de soixante
kilos et jongler avec une demi-douzaine de
grosses balles de plomb comme s'il avait pra-
tiqué cet art pendant vingt cinq ans. Voilà un
bébé qui promet.

Faits divers

Constantinop le, 11 février. — Le sultan a
donné ordre â Edhem Pacha de ne pas occu-
per , jusqu 'à nouvel ordre, les villages de
Thessalie qui n'ont pas encore de troupes tur-
ques, à moins de nécessité absolue.

Bombay, 1 1 février. — Il y a eu la semaine
dernière 1113 décès dus à la peste sur 2067
cas.

Pretoria, 11 février. — Dans l'élection pré-
sidentielle , M. Krueger a obtenu 12,764 voix ,
M. BurgherJ71̂ ie^énéral Jpuber.t im^m
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remettre une copie à M. Gullen , pour exami-
ner la question.

Neir York , 11 février. — L'assassin de M.
Barries, le président du Guatemala , a été tué,
après avoir accomp li son meurtre, par les
personnes qui entouraient le président. Oa
croit que c'est un Anglais.

Londres, 11 février. — On télégraphie de
Singapour au Daily Mail que l'Angleterre a
acquis tout le charbon disponible à Singapour
et dans les ports de la Chine et du Japon. Les
autres flottes sont presque immobilisées par
suite de la difficulté de se procurer du com-
bustible.

Pans, 11 février. — Procès Zola. — Les
journaux hostiles à Dreyfus font ressortir
l'importance des dépositions du général de
Pellieux et du commandant Ravary. Ceux qui
sont partisans de la revision du procès relè-
vent des inexactitudes dans ces dépositions.

— Aux abords du Palais, l'a fïluence est
aussi grande que le jour précédent. L'arrivée
de Zola et du colonel Picquart e«t accueillie
par quel ques cris hostiles. L'aflluence est
énorme dans la salle. De vives discussions se
produisent. L audience est ouverte à 12 h. 20.
Le président rappelle le général de Pellieux
et le questionne au sujet d'une lettre écrite
en espagnol et adressée au colonel Picquart.

— Le général de Pellieux répond que le
colonel Picquart attribuait cette lettre au com-
mandant Esterhazy, mais qu 'il se trompait.
Le général de Pellieux dil ensuite que le com-
mandant Esterhazy a élé déféré au conseil de
guerre quoique l'enquête eût prouvé son in-
nocence parce que le général Saussier, mal-
gré l'avis des autorités supérieures , a voulu
que Esterhazy fûl jugé publi quement et con-
tradictoireme nt. Le général de Pellieux re-
grette que les débats n'aient pas été uublics ,
mais le ministre de la guerre a demandé le
huis-clos.

3-jssssciaoat da la population est JasTiir 1KT3 :
1897 : Sl,i57 habitant**.
1896 : 30,271 »

Aufpr staîteE : 886 habitants.

Malsn-anet-ts
Richard , Marcel-Georges , (ils de Charles, re-

monteur , et de Rose-Mina née Bourquin ,
Bernois.

Heger, Georges-Frédéric , fils de Georges,
typographe , et de Marie-Alberline née
Henry, Bernois.

Engel , Rosalie , fille de Alexandre , négociant
. en horlogerie, el de Kalty née Kugel , Amé-

ricaine.
Promeo-Ma* de marrl-feg »

Gisiger , Charles-Gustave , caviste, Soleurois,
et Sleudler , Dina-Elisa , ménagère, Neu-
chàteloise et Bernoise.

Décèa
(Lan aumjr-gg goy\ y *vi&jaleaj^-çot jdu ̂ J|»«« '.*>,*.

22068. Benguerel-dit-Perroud , Fritz-Armand ,
époux de Louise-Séraphine née Mounoud ,
Neuchâtelois , né le 12 janvier 1871.

22069. Crivelli , Giovanni , fils de Salvatore ,
Italien , né en 1852.

22070. Leuba , Henri-Adol phe, veuf de Zélie-
Henrietle née Bouvier , Neuchâtelois , né le
26 janvier 1823.

22071. Maillard , Anna-Marguerite , fille de
Paul-Conslant et de Marie-Julie Dromard ,
Française , née le 30 seplembre 1891.

liât civil de La Chanx-âe-Fosâg
Du 10 février 1898
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UJj RUUilllLO grands, » « 14.50

MCDypiiageS Fritz Courvolsie» 56a I
Renseignements auprès de 6374-11 h

MM. JULES DUBOIS préposé aux Inhuma^ jI lions et MATHIAS BAUR, r. de la Chapelle 6. j

## Théâtre. — La représentation d'hier
est uu nouveau succès à l'actif de M. Baret.
Sa troupe était bien composée et nous a doanô
une comédie à la fois intéressante et amu-
sante.

S&ïsmpe UQûQ

Berne, 11 février. — Conseil fédéral. —
Le Conseil fédéral a nommé M. le Dr Frilz
Morin , à Colombier , suppléant du comité di-
recteur pour les examens médicaux fédéraux
et vice-président au siège de Neuchâlel pour
le reste de la période actuelle , en remplace-
ment de M. le professeur Nicolas , décédé.

Nomination. — Justice et Police : Bureau
fédéral de la propriété intellectuelle : Ingé-
nieur de première classe (provisoire) : M. T.
Mamie , de la Chaux-de-Fonds, ingénieur à
Nuremberg.

Berne , 11 février. — Le Conseil exécutif du
canlon de Berne a décidé que les princi pales
disposilions de la loi sur l'assistance publique
n 'enlreronlen vigueur dans la nouvelle parlie
du canton (Jura) qu 'à partir du 1er jan-
vier 1899.

Bàle, 11 janvier. — Le correspondant spé-
cial des Basler Nachrichten à Paris a été ex-
pulsé par le gouvernement français à cause
de son allilude dans le procès Zola.

Montevideo , 11 février. — Par décret , M.
Cuestas a dissous l'Assemblée. Celte mesure
est considérée comme un coup d'Elat.

Une junte composée de 88 notables a nom-
mé M. Cueslas gouverneur provisoire , et M.
Maceachen , vice-gouverneur. La population
est tranquille.

Madrid , 11 février. — M. Mac Kinley a dé-
claré que la lellre de M. Dupuy de Lôme n'est
nullement un motif de conflit avec l'Espagne ,
car c'est un document privé , mais il en fera

Jfc.jg®»e-8's ÉcSE'ÊgBragrrM'gss-s ssotSene •

Publications matrimoniales
Le tribunal cantonal a prononcé le divorce

entre les époux :
Hortense Zélina L'Ep lattenter née Othenin-

Girard , peintre en cadrans , domiciliée à la
Chaux-de Fonds, et Zénas L'Ep lattenier , ori-
ginaire des Geneveys sur Coffrane , émailleur,
domicilié à Charquemont (Doubs).

Extrait de la Feuille officielle

I CtoffessolidesKns8 aiSSDonr mBSsienrs |
jusqu'aux plus fines. Bas prix. 2 H

g Echantillons franco Oettinger & C1", Zurich Q

Annoneei
Nous rappelons aux intéressés que

les annonces devant paraître le même
jour , doivent être remises dans nos bu-
reaux avant 3 heures de l'après-midi,
passé cette heure elles sont renvoyées
au lendemain.
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i Mes i. Drans |
W Qne cens qni veulent éco- V
Q nomiser de l'argent en emplet- Q
A tant des Etoiles pour habits de f _
Y Messieurs, Enfants et Confections if
V pour Dames, demandent la Col- V
Q lection d'Echantillons. Celle ci Q
A est envoyée franco i chacun. 640 5* Â

l Maison fl'Eïpéftïtion ïBoffis {>
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0 MULLER-MOSSMANN 0
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Pour cas imprévu,
à loner pour le 23 avril 1898 no MAGASI N
et un arrière-magasin , avec on sans ap-
partement , sitné rue du Versoix. Pi ix mo-
déré.

S'adresser an bnrean de MM. Henri
VUILLE & Charles - Oscar DUBOIS , gé-
rants, roe Saint-Pierre 10. 1525-3

Bureau.

fleuri Taille & Charles-Oscar DuBois
GéRANTS

10, rne St-Pierre 10

A LOUER de suite
Progrès 5, premier étage, 2 pièces et dé-

pendances. 2007-11
Ponr le 23 Avril 1898 :

Progrès 1, deuxième étage, 2 pièces, cui-
sine avec corridor fermé.

Progrès 3, pignon , 2 pièces, cuisine el
corridor Éclairé.

Progrès 93, pignon , 2 pièces et dépen-
dances.

Temple Allemand 103, deuxième étage,
2 pièces , cuisine avec corridor

Doubs 139, premier étage, 3 pièces, bout
de corridor éclairé avec balcon.

Doubs 139, pignon , 2 pièces, cuisine et
dépen tances.

Nord 153 , rez-de-chaussée , 3 pièces,
bout de corridor éclairé.

ponr Je 23 Avril 1898:
ïïnVPPR i( \ 'J'" rez -de-chaussée deull l CIO lu. 4 chambres , cuisine et dé-
pendances ; ce local est actuellement amé-
nagé comme magasin. 395-10*

S'adresser Etude A, Monnier , rue
Neuve 6 (entrée par la place du Marche).

A louer
Encore à louer pour Saint-Georges

1898, rue du Doubs 15.5, deux
beaux LOGEMEN TS de 4 chambres,
bout de corridor et cuisine ; soleil
toute la jo urnée. Parquet partout et
gaz installé. Lessivérie dans la mai-
son, cour et / ardin. — S'adresser à
M. A lfred Guyot , gérant , rue du
Parc 75. 815-3

PESEUX
A louer de suite ou pour date k conve-

nir, un beau logement neu f de 4 pièces,
avec belles dépendances et jardin potager.
Eau sur l'évier , buanderie, cave et gale-
tas. Situation el vue ravissantes. — S adr.
à M. AUGUSTE BLŒSCH, à Peseux.
n-1404" N 1973-3

AUX PARENTS
Une famille habitant ZURICH prendrait

en pension une JEUIVE* FILLE de bonne
famille désirant apprendre l'allemand Ré-
férences à disposition. 1889-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

MNQUE FÉDÉRALE
(Société anonyme)

LA CHAUX-DE-FONDS

Oeoms DES CHANOBS, 11 Février 1898.

Haas Hmio aujourd'hui, sauf raxiatioiu impor-
f tatas, .îahataurs an compia-oouram, ou aa comptant,

sains "/, '/• d* oommiasion, da papiar bancable snr :

EU. Conri
(Chiqua Paria 100.51»/,
ICourt et patin affeu longs . 2 100.11 1/,««¦«•••W moia ) aco. fransa'usee . . 2 100.5Î1/,
(3 mou j min. fr. 3000. . . 1 100.65
/Chique min. L. 100 . . . 25.01

_ . \Court et petiu effeu longs . 8 J5.86V,
u"r" • Sî moil | aco. anglaiwi . . 3 26.36V,

(3 moia j min. L. 100 . . . 3 25.3 'Vj

! 

Chèqne Berlin, Francfort. . 12*. tîVs
Conrt et petiu effet» longs . 4% lîl.HVi
1 moia ) ace. allemande! . . 1% 12t.2,7-
3 moia j min. M. 3000 . . 4°/, 124.817,

/Chi que Gènes, Milan, Turin . 95.25
_ ,, \Comt et petiu effete longs . 5 95.25
""'• ••- .ï moii, i ohiflra». . . .  5 95.30

(3 mois. 4 ohiftraf . . . .  6 96.40
(Chè que Bruiellci , Amon . 1(0.35

Baltique {î i 3 moia, traites aoo., 4 oh. 3 100.50
(Kon aco., bill ., mand.,34 atch. 3*/s 100.35

. (Chèqna at conrt . . . .  3 210.30
è"""™- » è $  moi», traites a<*.,4oh. 3 210.30
*(m"d"/l(on acc, bill., mand.,3rt4oh. 3Vs «0.30

IChèqne et conrt . . . .  4 211.05
Petiu effet! longs . . . .  4 311.06
2 i 3 mois, 4 chiffras. . . 4 211.05 ;

«ew-York 5 5.Î1
Suisse ...Jusqu'à 4 moi» 4'-,

BUloto de banque français . . . .  100.47» ,
B » allemands . . • . 124.15
a a russes 3.63
• a autrichiens . . . 31". 90
» » ang lais 25.85»/,
a » italien! . . . .  15.15

Napoléons d'or • 106. aô
Seveieigns 25.83
Placée da 30 marks 14.83

Occasion exceptionnelle
Wffem «r __ &_ _ _  à louer de suite avec
XMM L UgWSWU logement remis à
neuf. Conviendrait pour épicerie ou tout
autre commerce. Situation très favorable,
loyer avantageux pour preneur sérieux.
S'ad. an bureau de I'IMPARTIAL. 2087-2*

A VENDRE
de gré à gré, dans un beau village du Vi-
gnoble, une

jolie petite propriété
comprenant maison d'habitation avec 10
Eièces ; eau sur l'évier et dans la mai» on ;

elles caves, balcon-terrasse ; vue ma-
gnifique snr le lac et les Alpes ;
petit jardin d'agrément. Par sa situation
et sa belle exposition au centre du village,
cet immeuble conviendrait pour
tout genre de commerce. — S'adres-
ser, sous chiffres H. 1083 N., à l'Agence
de publicité Haasenstein & Vogler,
Neuchâtel. S022-8

Gérance d'immeubles
«BIBLES TISSOT-HDMBIET

12, Rue du Premier-Mars, 12
CHAUX-DE-FONDS

A louer
Four le 23 avril prochain, à proxi-

mité de la place Neuve, deux apparte-
ments, un ler et un Sme étage de 4 piè-
ces, cuisine et dépendances. Prix fr. 580,
eau comprise.

Un pignon de 4 pièces, du prix de fr
300, avec eau.

Eue du Premier-Mars 16B, un 2me
étage de 4 pièces, dont une indépen -
dante.

Four 10. De suite, divers logements
de 3 pièces. 1379-2

Atelier
et Comptoir

k louer de snite on ponr époque à con-
tenir , nn grand atelier moderne arec bn-
Hauts
S'ad. au bureau de I'IMPARTIAL . 14657-52*

Vastes locaux
à remettre ponr St- Georges 1898, ponr
logements et atelier , dans nne maison
d'ordre. — S'adresser à l'étude de M.
Charles Barbier , notaire, rne de la
Paix 19. 1172 6*

•Jfct «Hft» aBBik tBt__ t, 'QËf lu._gB/f__
*»*"** lllllll l ¦1111111" »* «' » BW86HJ

Etude Ch. BARBIER, not.
19, RUE DE LA PAIX, 19

A LOUER
Pour Saint-Georges 1898 :

1.-1. Piaget 63, f s S r  èlag ml$
Progrès 9-A 2î _

é,age' 2 piè8cll:8*
ï|nnK(i 7R beau logement de 3 pièces,
U U U - .'o i U j alcôve et dépendances, au
Sme étage. ' 189i0-17*

RflPhpP \ \ troisième étage de 3 cham-
QUlllGl i l ) bres ou au besoin 4 pièces,
cuisine, alcôve et dépendances. Prix mo-
déré. 18921

l FOgPcS T, 1er élage de 2 pièces. 16669

Pilit" \ 7 Rez-de-chaussée de 2 pièces.

Indnstrie 10. er;soiBième ét^
ed

',3 l̂

Second arrivage
DFS

Huiles de foie de Morue
fraloh.es

IMJPOF.TA.TION DIRECTE
Spécialité de ma maison

Droguerie B. Perrochet flls
Rue du Premier-Mars 4, LA CH àUX-DE-FONDS

(En facs de l'Hôtel du Guillaume-Tell) 2142-5
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Brande Exposition É • • I
• • Lingeries de Dames I

Voir les Etalages .„ provenant
w»» M.-.B, «B^c deg melueures malsong ae Paris

Pour fln de saison , il sera accordé un rabais de I
1© p. c. sur tous les articles d'hiver. 2029-4 I

Qnisrit lis ULLMANN I
57, 'Rue * 'Léop old-'Roberio 57 \
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Couronnes lortiaires
Dernières Nouveautés

Article de Paris
EI."U.

GMND BAZ\R ï GHAUX-DE-FONDS
en fac© da Tlïéâtr© i713-4

Malet Fonte fle Matières Or et Argent
Achat de Bijouterie 18941-8

et Boites de montres usag ées.

Georges BULUE
76, EUE DE LA PAIX, 76

— La Chaux-de-Fonds —

Tourbe
A vendre de la bonne Tourbe sèche en

sac a 70 c, par bauche à 14 fr. Bois de
sapin et foyard, en gros et détail. Anthra-
cite Briquettes , Houille et Sciure. 1906-1

Se recommande.
G. SPAHR, rue da Stand 17.

mmi\m !L.O"CrEK
Pour le 23 avril 1898 :

Pftl' ptJP 99 appartements de 2 et 3
Ul/liCgC ùilj pièces, bien exposés au so-
leil. 1410-5*

Hôtel-de-Ville 39. »Zl£tTZileî.
1er et 2me étage, composés de 3 pièces,
cuisine et dépendances, bien exposés au
soleil. 457-10'

Fritz ConrYOîsler 62. M2BSÏ
2 pièces, cuisine et dépendances. Prix,
22 fr. par mois. 453-10*

S'adresser à l'Etude

â* Moi&ialeF, avocat
Rae Neure 6 (entrée par la Plaee

du Marché).

f$H@#©©©©©©©*©

Divan

Divan FREI
+ BREVET N° 13690.

Ce divan est un siège rembourré pra-
tique et commode ; il peut s'employer
pour familles de toute condition et est un
ornement de toute bonne habitation.

Changé en divan- l i t .  par deux légers
mouvements de la main , on obtient un
lit normal , tout prêt , pouvant se rechan-
ger en divan avec la même facilité, K -5- J

Prospectus gratuit .
Ed. Frei, fabrique de meubles,

18601-2 Interlaken.

Divan-lit 

Boncherie - Charcuterie
J. SCHMIDIGER

12, Rue de la Balance 12.
Bean gros VEAU, k fiO c. le Vu k»
JA.U to.\ fumé. i 65 c. le » »
SAI.MDOL 'X fondu, i 75 c. le » »

1814-9 Se recommande.

LIBRAIRIE H. BAILLOD PAPETERIE
Téléphone Rue Léopold-Robert 28, LA CHAUX-DE-FONDS «léph»»»

ISf^tfPlR S de Commerce et d'Administration, aux conditions les¦o»-Cn-»v-*S*l'-i 5t>H> piU8 avanUgeuses. — Toutes les réglures et formats courante
sont constamment en magasin. - Fabrication de registres spéciaux, toutes
réglures et reliures, dans la quinzaine.
t

1éT-»*f1lâ*a«a afi d» lAfc af É -*r«â*AfB formats français, allemands, folio,Vp-WS aa« iei*r«38i de 250 à 1000 pages, depuis 1 fr. 75 1»
pièce. Forte réduction par quantité. — Presses a copier. — Mouilleurs.
— Buvards.

¥ eurnttures dé inreaux. Ïïïî^ -e£ncï2ï!'
— Plumes. 16085-15

Expédition au dehors franco.
g Maladies des organes génitaux. B

Maladies du bas ventre, contagion, vices-secrets et leurs suites, impuis-
sance, pertes séminales, pollutions, ardeur et rétention d'urine, en-vies cons-
tantes d'uriner, inflammations, affections de la vessie, affaiblissement et
irritations des nerfs, etc. Traitement par correspondance sans un dérangement dans
la profet-sion. Point de conséquence fâcheuse pour l'organisme. Discrétion absolue.
Adresse : u Polyclinique privée. Kirchstrasse 405, Glaris. » *nT**fff-J-**H***nfI !•»'• 14.

Porte-plume à réservoir « Constant »

le meilleur de tous, fermé hermétiquement, absolument propre, plus de tachéed'encre.
Tire-ligne à réservoir « Constant »
- Si" J**Bm-f |] -liiMWiïï^i^-ifawfir-ïl

excessivement pratique pour ingénieurs et techniciens, peut servir des jours entiers,,une fois rempli. La pointe se remplit automatiquement et très proprement .
W SB trouvent à la Librairie A. Coarvoisier, La Chaiii-de-Fon ds , et ches<

Bickel-Henriod , Neuchâtel.
Prospectus gratis et franco sur demande.

Les seuls primés à Genève.
The « Constant » Fountain Pen & Ink C», Zurich, Gotthardstrasse 54,E"ge- 10998-3

EPICERIE PELLEGRIN I
rue de la Demoiselle 99.

aa l ¦

a— I ————As&I owr©i?t
TÉLÉPHONE 18837 14 TÉLÉPHONE



SOCIÉTÉ ANONYME

"L'abeille ,,
Nouvelle Société de construction à la Chaoï-de-Foods

MM. les actionnaires de la Société
l'Abeille, nouvelle société de construction ,
à la Chaux de Fonds , sont convoqués en
Assemblée générale ordinaire, le
lundi  21 février 1898, à 8'/a heures
du soir, a l'Hôtel-de-Ville de la
Chaux -de Fonds.

Les détenteurs d'actions au porteur sont
dispensés de faire dépôt préalable de leurs
titres. Ils les présenteront pendant la
séance de l'assemblée.

ORDRE UU JOUR
1. Rapport général sur l'exercice 1897.
2. Fixation du dividende.

3. Nomination du Conseil d'administra-
tion , série sortsnte.

4. Propositions individuelles. 1028-1

Aux termes de l'arlicle 641 du Code fé-
déral des Obli gations , MM. les actionnai-
res sont prévenus que le bilan et le compte
de pertes et profits sont a leur disposition
au bureau de MM. Henri Vuille et Char-
les-Oscar DuBois, secrétaires-caissiers,
rue St-Pierre 10, la Chaux-de Fonde.

La Chaux-de-Fonds, le 20 Janvier 1898.
Le Conseil «r Administration.

SOCIÉTÉ IMMOBI LIÈRE
de La Chaux-de-Fonds

ASSEMBLÉË~GÉNÉRALE
ordLinair*©

MM. les actionnaires de la Société Im-
mobilière de la Chaux-de Fonds sont con-
voqués en assemblée générale ordinaire ,
le Mercredi 16 Février 1898, à 2
heures de l'après midi , k l'Hôtel-de-
Ville de la Chaux-de Fonds, salle du 2me
étage. 1725-1

O R D R E  DU J O U R
1. Rapport général sur l'exercice 1897.
2. Rapport des contrôleurs.
3. Fixation du dividende pour 1897.
4. Nomination de 4 membres du Conseil

d'administration.
5. Divers ,

Aux termes dts articles 25 et 28 des
statuts , MM. les actionnaires sont préve-
nus qu 'ils doivent effectuer le dép ôt de
leurs titres d'actions à la caisse de la So-
ciété, huit jours avant l'assemblée géné-
rale. Ils sont en outre prévenus que le bi-
lan , le compte do prolits et pertes et le
rapport des commissaires vérificateurs ,
seront à leur disposition chez MM. Reutter
& Cie, banquier» , caissiers de la Société,
dès le 7 février 1898.

La Chaux de-Fonds, le 2 Février 1898.
Conseil d'Administration.

On peul économiser bi au- j |k
«•oui» d'aï gent en achetant les

Pap I e r s g» ein ts
et les ItOlUH HfiS. en demandant I
les NOUVEAUTÉS 4 Entes Ost
deutsches Tapeten-Versandt- W&
haus i; '.):> 6 I
GUSTAVE SCMEISIJlT., BROMBER G t

(Province de Posen)
fournisseur de maisons princiè- S
res. — Fondé en 1868.

Les nouveautés de la Saison ac- £9
tuelle sont d'un bon marché ex-
ceptionnel et d'une beaulé surpre-
nante;  les échantillons sont envoyés
franco à chacun qui en fait la de-
mande — Pap iers peints naturels,
dep. 12 Va c. le rouleau Papiers
peints dores , dep. 25 c. le rouleau
(Un rouleau convie une surface de
4 m'-' environ).  W En demandant 2J
les échantillons, prière d'indiquer M
les prn approximatifs.*̂ !!! gffil

Pensionnat
Mlles GIESELHIt , du Hanovre, de-

meurant k STKASBOUKG, Knoblochs
Strasse 5, reçoivent chez elles de 8 à 10

JEUNES DEMOISELLES
désirant apprendre un allemand pur. Vie
de famille. Maissn chrétienne. Prix très
modères. RéFéRENCES : Mlle de Lerber ,
Berne ; Mme Secrétan-Keller , Beau-Sé-
jour 7, Lausanne ; Mme Guinand , Longe-
raie 2, Lausanne ; M. A. Perrochet . direc-
teur du Gymnase. Neuchâtel ; Mme Jules
Perregaux , La Chaux-de-Fonds; M. et
Mme Junod -Girard , La Chaux-de Fonds.

14453-11

Demandez dans les cafés-restaurants
et hôtels

Ast£ mousseux
bouché comme le Champagne

Emile PFËNNIGER
Chaux-de-Fonds

fo\irriiss©vi.r en gros

T É L É P H O N E
à La Chaux-de-Fonds et au Locle.

IW Agents sont demandés avec ga-
ranties. 17942-15

MAGASI N AJREMETTRE
A remettre un Magasin de Tabacs

et Cigares, situé dans une rue très fré-
quentée de la Chaux-de Fonds. Facilités
de paiement. Bénéfices assurés.

A défaut , les locaux pourraient être
loués nour tout autre genre de commerce
et d'industrie .

S'adresser sous chiffres A. F. Z. 1927
au bureau de I'IMPARTIAL. 1927-1

_a_________________________________________________ mwka^^

Lisez ces prixi
LU HE Ul D'AMEUBLEMENTS, Mp te Élis

Boulevard Helvétique 33-37, GENÈVE
met en vente les objets suivants à des prix exceptionnels :

Lits fer cintré Fr. 12.— Siège bois ou canné Fr. 5.— Chaises pouf Fr. 25.— Rideaux encadrés 110X257,
Lits bois noyer massif , dep. » 43.— Fauteuil d'enfan t » 6.— Chaises br:bé » 30.— la paire Fr. 4.75
Tables rondes, noyer massif » 18.— Fauteuil à transformation » 14.— Chaises gothi ques » 13.— Rideaux vitrage, beaux des-
Commodes noyer » 50.— Canapé formant lit » 25.— Chaises Henri II, cuir Cor- sins, le mètre » 0.45
Tables de nuit » 10.— Canapé pouf » 65.— doue » 14.— Milieux moquette, bouclés » 12.—
Lavabos noyer , marbre » 20.— Canapé anglais » 65— Chaises Henri II noyer (ean- Milieux moquette velours » \ib —
Lavabos commodes noyer, Canapé lambrequin » 70.— nées) » 9.— Coco croisé extra , le mètre » 2.25

marbre » 60 — Canapé Louis XV » 65— Chambres à coucher com- Pai llassons sparte » 0.90
Bureau noyer » 50.— Canapé Louis XIV » 85.— plètes, depuis » 55.— 1200 mètres Toile cirée, dep. » 1.75 |
Tables a ralonges, 12 couv'" » 55 — Divan » 70.— Salles i manger » 80.— Linoléum passage, depuis » 1.50 |
Buffets salle à manger r» 145.— Chaise longue » 60— Salons » 1S0.— Linoléum parquet , larg. 140 » 3.50 i
Chaise percée » 20— Fauteuil anglais » 30.— 430 Descentes de lit moquette Tapis de table, fantaibie » 3.50 I
Fauteuil percé » 30.— Fauteuil lambrequin » 40.— depuis » 2.25 Garnitures de toilett e, terre i
Bidet » 16.— Fauteuil pouf » 30.— Duvets soignés, une place » 12.— anglaise décorée, avec vase
Armoires à glace noyer » 125.— Fauteuil Voltaire » 28.— Matelas ci In d'Afrique sup. » 10.— de nuit » 5.— I
Etagères » 7.— Fauteuil Louis XV » 30.— Matelas crin animal noir » 28— Seau de toilette ordinaire,
Tables Gigogne » 20.— Fauteuil de bureau » 25.— Sommiers sur mesure, dep. » 18.— terre anglaise » 2.— I
Tables a ouvrage » 20.— Fauteuil de Vienne » 12.— Crin noir , belle qualité » 1.25 Tenture flamande » 35.— I
Chaises de Vienne, k con- Chaises Louis XV » 12.— 700 Couvertures, depuis » 1.90 625 Glacts, depuis » 2.50 H

treforts » 5.— Chaises Louis XIV » 19.— Couvre-pieds piqués, dtp. » 7.25

Grand choix de tentures, glaces, linoléum, tapis, couvertures, crins, plumes et duvets.
Demandez le orand catalogue de 1898; il vous sera envoyé GRATIS. — Après avoir lu et comparé notre catalogue, vous reconnaîtrez que c 'est la I

MAISON COMTE, de Genève, qui a le p lus grand choix et vend le meilleur marché en Suisse.
Meublez vous à la MAISON COHTE, vous dépenserez peu d'argent et serez bien servi. — Téléphone 1371. 1799-3 I

Maison à vendre
A vendre de gré à gré nne maison

moderne située à la rue du Grenier , ren
fermant 3 appartements avec buanderie,
cour et jardin. Belle exposition au soleil.
Revenu avantageux e' granles facilités de
paiement. Entrée en jouissance k volonté
— S'adresser au bureau de MM. Henri
Vuille et Charles-Oscar Dubois, ta-
rants , Saint Pierre 10. 1441-4

A. vendre

Moutape hsi
tout neuf à moitié prix. — S'adresser chez
M. JUILLAKD, rue de Neuchâtel 4. à
Genève. H 384-X 840-1

*?????»?»*> *>••»?????»?????

| Toiles fcs%s f
t ?
«> Grand assortiment de «£

I SUIES-SOIES f
Z pour ROBES de BAL «

| t
X Magasin de Soieries 2
f 591-1 LÉOP. ROBERT 23. ^
M—»'  ̂????????»?«>? -x^»»»»

qwataa- ..^~^-^~..~ *'******_____

B -4^& T0"i0"S graDd Ml  ̂ Ë*_______ r» j i : :

IB  Pendules : i
« 'B BéP,atem l
; (|| | REVEILS ;
* M. __$U k prix très bas, chez *î: f^p j. steiner s
1 o/ , RUE DU PARC 67 !

B L a  
Chaux-de-Fonds. '

Garantie absolue. — On expédie |

B a u  
dehors. 593-48 ¦

Avis fiiix parents et am 's de fiancer tj

• d ui  **»- B

Société cantonale nenchâtelolse d'agriculture et de Viticulture

Concours de fermes en 1198
Le concours organisé par les soins du la Fédération dos sociétés d'agriculture de la

Suisse romande comprendra , cette année, les domaines de Montagn e, soil ceux dts
districts du Locle et de la Chaux de-Fonds ot des autres districts qui en possèdent.

Les p-opriétaires , fermiers ou métayers, qui dô-irenl conci>U 'ir peuvent prendre
connaissance du programma du concours auprès des prési lents des soci - tés d'ag icul
tu re de districts. — Les inscriptions seront reçues jusqu'au 15 mars 1893, par M. Ernest
BILLE, secrétaire caissier de la Sooié é cantonale neuchàteloise d'agriculture et de
viticulture , k Cernier. N 1547 o 2144 2

TEMPS N EIGEUX

Magasins du Printemps
4, Rue Léopold-Robert 4

1909-1 (Enlre les places de la Victoire et de l'Hôtel-de-Ville)

•GUETBES pourlîommës.
GUETRES pour dames.

-CUEVRE9 pour enfants.
~ JPr*-i:*s-: réduits. __z 

Grande liquidation
d'Outils et Fournitures d'Horlogerie

Les locaux occupés par le magasin II.  Frésard, rue dn So-
leil 1, La Chaux de-Fonds, étant loués pour St Georges, tous
les articles en magasin seront dès ce jour vendus avec une
forte remise sur les p»ix de fabrique, afin d'activer la liqui-
dation.

L'assortiment est encore au grand complet. Les personnes
voulant profiter de cette unique occasion, feront bien de se
hâter. 1024-18

! ï Profitez ! !
Je puis céder un excellent

Mt^l-mg^ *SS_WL.<& 9&&Tm.ZBL a_M _"(Bif m
au prix de 90 ct. 1& litre. 9341-f8

Malaga doré garanti 3 ans
en qualité identique à ce que j'ai fourni k mes clients jusqu 'à ce jour, à f fr. 20 ld
litre. — Par fûts  de 16, 32, 64 et 125 litres, prix réduits.

Véritable %' et?m<fruth «1© Turin
des meilleures marques, k 1 fr. le litre.

Rne da Marché 2, LA CHAUX-DE-FONDS
\_ W_tW -vis-à-vis de l'Imprimerie Courvoisier "?B!S

ttaniineree. a°rïP«Xi!
suite d'un petit commerce quelconqu- (épi
cerie , mercerie , charcuterie , etc. — Adres-
ser les offres , sous initiales J. A. 20<><> ,
au bureau de I'IMPARTIAL. 2066-3

40 Modèles nouveaux !
sont arrivés au

Brani Bazar in PASIER FLETIffl
Toutes nos Poussettes p roviennent

de là Fabrique renommée Semier,
Schaïf tiouse. et sont vendues
avec garantie d'une année.
Solidité — Elégance — Prix modiques

1344' -'88

Uorlogers
Attention !

Pour cause de santé, à céder dans d'ex-
cellentes conditions une suite de fabrica-
tion d'horlogerie. Belle clientèle d hor
logers en province G ^viendrait k un
je ne homme actif pouvant faire quel qui s
voy ges. 1478-5

Pour renseignements, s'adresser au Con-
sulat de Suisse, à Besançon (Dou- rg) .

Malaga et Madère
d'Espagne, garantis purs et d'origine.
Vtnte en fûts de 16, 32, 64 et 128 litres,
qualité depuis 20 fr. l'arobe, contre rem-
boursement. — Grande concession aux
revendeurs. 18030-15

FOURNISSEUR

EMILE PfENNIGER
Chaux-de Fonds

TÉLÉPHONE à Chaux- de-Fonds et an Locle TÉLÉPHONE
Agents avec caution sont demandés

BaaR l^Urn. otnm A T - C UD C ^AIS

B^e» I à m-, n a* m**. M»» GENTIL,
VL 11* IlSr* rueduDouba

n 0 (55, au Sme étage , s° recommandent pour
de l'ouvrage en journée ou à la maison.
Ouvrage soigné. Prix modérés. 2021-2

La Confiserie
WE iLEN fy SAHN

103, Rne dn Temple-Allemand , 103
recommande p" la saison :

-Vermicelles -Vacherins -
TOURTES -MOKAS

Gâteaux aux fruits
en tous genres.

CORHETS et MERINGUES
CHOUX anglais à la crème

Grand choix de 16872-6

Pièces à 5 et IO ct.
On porte à domicile

/
Gofttez la première qualité de Zwie-

bafhs et la renommée Farine poar
Enfants.

CHARCUTERIE
£&.*. Mm_m\.&e%-___ m9M.^-Q;

Hue du Premier Mars li a.

CHOUCROUTËTlre qualité,
k 'l' t centimes le kilo.

SOURIÈBE, à 25 c. le demi kilo.

PORC fumé, maigre, pen salé,
à 90 centimes le demi-kilo.

SAUCISSES à la viande,
à 1 fr. 10 le demi-kilo.

SAUCISSES au foie,
à 80 c. le demi-kilo.

1829-3 Se recommande , A. Liardet.

lWeuchâtej
Restaurant-Pension ie Tempérance

A. ELZ1NGRE
Bse St-Maurice 4

(Vis-à-vis de la Brasserie Strauss)

Restauration à tonte heure
Service prompt et soigné.

Salles particulières pour Dames, Fa-
milles et Sociétés. 13165 64

FORGE MOTRICE
Qui pourrait disposer de très peu de

place avec la force motrice , pour un mé-
tier très propre ; travail irrégulier. Très
pressant.— Offres sous initiales P. IV II.
2028, au bureau de I'IMPARTIAL. 2028-1

POUR SOIRÉES
Eventails. Echarpes.
Gants. Châles.
Bracelets. Mousseline soie.
Broches. Crépon.
Fleurs. Surah.
Cygne. Satin.
Rubans. Peluche.
Dentelles. Velours.
Balayeuse. Peignes.

AU 
* 

1651-302

BMinU
MODES - CORSETS

Bscomptei ZS E>. o.



AvM efffleleis
DE LA

CsimuDO ie la_CHiDX-BE fOIBE
Votation populaire

du 20 Février 1898
Les électeurs suisses de la circonscrip

tion communale de la Chaux-de-Fonds'
sont prévenus qu'à teneur des articles 13'
14 et 15 de la loi sur les élections et vota-
tiens, les registres civiques sont à leur
disposition pour être consultés au Bureau
de la police des habitants, jusqu 'au sa-
medi 19 février 1898, 4 5 h. du soir.

Les électeurs qui ne sont pas en pos-
session ds leur carte civique, sont priés
de la réclamer au bureau indiqué ci dessus.
2156-3 Conseil Communal.

Société Mérale ie Gpnastip
ANCIENNE SECTION

MM. les membres de la Société sont
avisés que l'Assemblée générale est ren
voyèe au

Samedi 19 Février
2155-1 Le Comité.

Tttàv\l\ff aav\t% Qui occuperait com
HU1 IVgCl IO. me termineur, 1 hor-
loger très tiièle et sérieux , ayant l'habitude
des genres soignés et bon courant. —
S'adresser sous initiales U. 2186, au bu-
reau de I'IMPARTIAL. 2186-6

Terminenrs
en petites pièces, sont priés d'adresser
leurs offres â la Fabrique Kocher «Sr Oo,
à Bévilard . H 166 c 556-1

LÔGËMiËNT
A louer pour Saint-Georges 1898 ,

un beau logement de trois pièces, cuisine
et dépendances, situé au soleil ; loyer an-
nuel fr. 480 — S'adresser à M. Paul
Griffaud , rue du Progrès 79, ou en l'Etude
E. Houriet, avocat, rue Fritz Courvoisier
n° 3. 2177-3

Traîneau
A vendre un magnifiqu e traîneau a 4

places, avec mécanique et fourrure. —
S'adresser à l'Hôtel de l'Aigle. 2176-3

HUMBEEU BARGEKÏ
Fabrique neuchàteloise da

SAVO N

LA CIGOGNE
qualité extra Marseille

_Mïi î ê^°s^^mm
CONFIANCE

et déjà le témoignage recueilli partout sur
son savon est

Excellent ! Excellent 1 Excellent !
Que chaque ménage donc, sans tarder,

en fasse
L'expérience

pour son profit d'abord et pour favoriser
une industrie du pays. 1780-8

Appartement à louer
A louer pour le terme de St-Georges

1898, au centre de la ville, un apparte-
ment double, composé de six chambres,
deux cuisines et corridor fermé avec usage
de la cour, située au nord de la maison ;
suivant convenance , cet appartement pour-
rait être divisé en deux parties, au gré
des amateurs.

S'adresser au bureau de MM. Henri
Vuille & Charles-Oscar DuBois , gé
rants, rue St Pierre 10. 2045-11

Plus de dartreax !
Guérison certaine de dartres, même

anciennes, obtenue par l'emploi de la

Crème anti-dartre
de Jean KOLLER, méd.-dent.,
Lindenhof , Hérisau. M'.2191-Z

Le flacon :
Contre dartres sèches . . . fr. 3.—
Contres dartres humides . . » 3.25

NOTA. — Commander directement
à l'inventeur, s'il s'agit de dartres se
ches ou humides. 1025-23

BOIS DE CHAUFFAG E SEC
— HI -ja—

Foyard et Sapin, Anthracites belges, Houille, Coke
de St-Etienne, Briquettes, Boulets d'anthracite pre-
mière qualité, Tourbe, Sciure, Charbon Patron. 1774.4
MF Spécialité de Charbon pour fers à repasser en paquets de 2 kilos, à 45 c.

s\SZ£de* MB. ITUmo, rue des Terreaux 15 et rue fin Parc 41
__ W Achète toujours Chiïï 'ou .-.;. Os, Métaux , Vieux Fer et Papier, etc. TSS2

EJ'ÏBii iiae'S o*/ac A vendre des lini ssa-
S ImbiSelgCa. gea n t/ t lignes, avec
échappements faits. 2014-2

S'adresser au bureau de l'IuPiRTiAi.

Jonno flllo ^
ne nonn ^

te jeune tille
bllUC 11UC, de bonne famille demaude

place où elle aurai t l'occasion d'apprendre
a fond le français. On préfère un bon trai-
tement à un fort gage. Entrée de suite. —
S'adresser 4 l'Hôlel de Tempèranco , rue
Daniel Jeanrichard 33. * 2184-3

FIno nopcnnno a'offre DOUr remplacer
Ulll ycl ÈUllUC des filles ou garde ma-
lades ou pour faite des tricotlages et rac-
coniodaftes à la maison. — S'adresser rue
du Soleil 1, au 3me étage. 2179-3

RnîtJ PP Un bon tourneur sur or fai-
DUlllGl. sant tous les genres demande
place — S'adresser , sous initiales P. I).
3025, au bureau de I'IMPARTIAI.. 2025-2

RpmnntpnP ^n ouvrier démonteur et
QGLLJl'lllClU. remonteur connaissant k
fond les échappements demande de l'ou-
vrage dans un comptoir ou k domicile.
8'air. au bureau de I'I MPARTIAI, 2068-2

Innnî plH Un jeune homme connaissant
S.0OUJC111. déji la montre , cherche place
pour se perfectionner dans les remon-
tages. 2052-2

s'adresser au bnreau de I'TîIPARTIAL .

fln û ïûnno  flllo de toute moralité cher-
Uilfi JGUUU UUC che une place dans un
magasin. — S'adresser rue du Parc 84, au
rez-de-chaussée. 2040-2

A la même adresse, k louer une CHA VI-
BRE meublée, à un Monsieur de moralité
et travaillan t dehors.

Ilnp Ha m p °° tout e moralité et de toute
UuO UdUiC confiance , bien au courant
d'un ménage soi gné, s'offre comme garde-
malade, pour aller en journées ou entière-
ment. — S'adresser au magasin de Mlle
Chollet , rue Léopold Robert 33. 2041-2

Ilno nPPC finno de toute confiance de-
UUC JJClduUUG mande une bonne place
dans un petit ménage ; a défaut des rac-
commodages en joui nées ou k domicile.
— S'adresser chez Mme Huguenin , rue du
Grenier 30, au 2oie étage. 204 1 2

PjëiFu^iP^oSLTS^
emploi quelconque dans une fabrique,
atelier ou magasin. Bonnes références. —
S'adresser , sous initiales J. U. 1812, aa
bureaudf I'IMPARTIAL 181r^-6*

[In hni 'lfldPP pondant des connaissan-
te llUUUgCl ces techniques étendues et
plusieurs années de pratique , pouvant
s'occuper de la direction de fabri ques d'é-
bauches et finissages ou de montres et de
la confection de nouveaux calibres sim-
ples ou compliqués, cherche emp loi dms
ces genres de travaux ou a défaut accep-
terait une place de visiteur ou remonteur
dans les bons genres, de préférence dans
les pièces soignées ou compliquées, ou
même rhabilleur dans un comptoir. En-
trée au mois d'avril ou époque à convenir.
— Adresser les offres , sous initiales \.
IV. 246. au bureau de I'IMPARTIAL. 2'I6-1

Soptic*!CnP Un ouvrier sertisseur en-
OCI UoùCUI . treprendrait encore 12 à 18
carions sertissages de moyennes par se-
maine. — S'adresser rue de la Paix 7:-». au
ler étage, k gauche. 1943-1

UU j eUne UOinine mande ^lace comme
aide-dégrossisseur où tout autre em-
ploi. — S'adresser sous chiffres V. Z.
ï '.) J(i. au bureau de I'IMPARTIAL .

A la même adresse, on entreprendrait
quelques boites de débris. Ouvrnge
soigné. 1946-1

Hnp ÏPnni* fli lp (amande) cherch e
UllC JCUUC llllG place dans un bon mé-
nage, pour aider à tous les travaux. —
Adresser offres , rue de la Demoiselle 37,
au rez dé chaussée, a gauche. 1944-1

Jïam P de toute moralité avant  bonnes ré-
lMlltC férences, bien au courant de tous
les travaux d'un ménage soigné, s'offre
comme releveuse, garde-malade où,
pour aller en journées. — S'adresser rue
de la Charriera 22A, au 2me élage, à gau-
che. 1935-1

a 
M .. Dodsc " Poulies en bois et en 2 nièces. ^̂ ,te™"3 70% plus légères que les poulies en fonte , 50 °/o plus légères que celles en fer , 25 à 60% plus d'adhérence. Prompte livraison avec garantie. Toujours en dépôt 800-1000 pièces £fflf|S2Bi»» lR*là Balle ponr machines , graisse, courroies , cordes de cotoo, soies-gaze ponr bluteries , de tout premier choix , etc., etc. v___ wKy f̂cjffJBb H™J5 "ESSAÏÏL BACHOFEN & HARTMANN, USTER coH™Sf.S"" M T̂

Poulies d'essai, Echantillons, Certificats et Renseignements, sont à disposition, s'adresser à M. P. BERTHOUD-HOFMANN, à la Chanx-de-Fonds,
senl agent ponr le canton de Neuchâtel et le Jura Bernois. 18M0

UQTO&AYIGlt
DE

CB-APBilVX
garnis et non garnis 2159-4

Fleurs, Plumes, Aigrettes, Rubans, Velours et toutes les fournitures de modes
•*¦#•*- 'Lainages conf ectionnés -*•#*-

CKEB- -̂iLTID aXê -B-A-XiS
ii aae >¦ 

Ciaes MUe8 YEBDAM
Rue Léopold-Bobert 18b (A côté ie l'Ecole Je Commerce)

Fabrique d'Ustensiles de Ménage
CAISSES A CENDRES

^̂ ëtfRnfefc extra-f ortes vernies
W&*̂ ï£$ _WÊÊmM Rondes nggo 25

•!jji f ; -, ..''£|i!||ii||̂ ffl 3fp., 3fp. 50. _ _., .

:i : !l2|| !|j||K 3 fr.SO,4 fr. 50 |̂ Ç^._.lZ^^̂ ^ft|

f  ¦ ly 'llf 1 iil l Jaunes . 50 ct. en

f  > \ < ;:M'\ ISi 111$! 1 prises si on le désire , | liii lr
1 i^ilîi lllli^^P 

iendaes à domicile Wir
^^^Ém^iW:̂ ^  ̂(rayon local). *¦ "ua^»̂  ^i__^̂_ w~j e»-m__. c2iBEJà.:flMLjej»

Hue du Marché 3 et rue des Endroits

X>«3© SL13Lj OIXl^Cl.'ll.XLÏ

Pâtés froids
,, Pâtisserie-Confiserie A. Conrvoisier

enchères publiques
D'HORLOGERIE et de MOBILIER

L'administration de la masse en faillite G. KOCHER & G" fera vendre aux enchères
publiques , le lundi 21 février 1898, dès 1 Va heure après-midi, k la Halle, place
Jaquet-Droz :

2 grosses finissages ancre 14 lig. sav.
18 cartons rem. aucre finissages lé p. 20 lig.
là » » cyl. » lép. secondes au centre.
30 douz. » » » » » 18 lignes.
18 finissages lép. ancre Glashut 19 lignes.
6 remontoirs ancre sav. sertis finissages.

12 finissages sav. ancre 16 lignes sertis.
6 cartons chronographes sav. 19 lignes plantés et réglés.
1 » rem. cyl. lépine 19 li gnes plantés.
6 » sav. cyl. 10 lignes plantés.
2 » cyl. lép. lfi lignes plantés et réglés.
2 »  » » 1 3 » » » et 6 cadrans.
3 » sav. ancre li gue droiie , plantés et réglés et empierrés.

21 » rem. cyl lép. secondes au centre 18 ligne< plantés et réglés.
2 » sav. aucre 10 lignes échappements et réglages faits.
2 » » » Dubail » » » Breguet.
4 » ancre 18 lignes lép. » faits.

11 mouvements rem. lép. ancre'Glashut échappements et; réglages faits.
4 cartons 20 lignes sav. ancre Dubail plantés et réglés.
3 » 20 » lép. » nickel levée visible échapp.jet réglages faits.
2 » nickel sav. ancre 16 lignes chaton soignées.
2 mouvements idem 18 »

12 » cyl. 21 lignes
20 » sav. ancre 20 lignas plantés et réglés.
2 » ancre 19 lignes plantés et réglés.
1 carton cyl. lép. 19 lignes remonté.

16 cartons finissages k ancre lép. 18 lignes avec fournitures.
Des fournitures diverses, boîtes métal, couronnes, anneaux et pendants , 10 grosses

ressorts, des clefs de raquettes , etc., etc., da mobilier de bureau , pupitre , pupitre de
dame, casiers, banques, i balance Giabhorn , 3 lanternes pour montres, 1 tour k em-
boîter avec roue, 1 régulateur, 1 presse à copier, 1 burin fixe , 1 lot cartons vides,
1 coffre-fort , 1 canapé, 1 l»mpe, 1 glace, 1 fauteuil de bureau , 1 petit buffet, 2 mar-
mottfs pour montres , 1 linoléum, l machine a arrondir avec établi , 1 lot de chaises à
vis, des marmottes de commissionnaire, 1 lot lustres et quinquets au gaz 1 layette, des
établis bois dur .
21&8-3 H-462-c Office des faillites , U. Hoffmann.

Cercle Catholique Ouvrier
de La Chaux-de Fonds.

Nous informons les porteurs d'actions
que le coupon d'intérêt 4 % n° 6 de 1896.
t-era payé au local , rue du Premier-
Mars 15, samedi 12 février prochain,
de 8 à 10 h. du soir Le payement des
coupons qui ne seront pas présentés k la
date fixée , sera renvoyé à l'année pro
chùne. MM les membres du Cercle peu
vent remettre leurs coupons en payement
de leurs cotisations.
2173-2 Le Comité.

BfM M+ÎMv M Manteau à pèlerine 1Q
f laoLlUUô avec manches fr. -W-
PAYY .AN Manteau à pèlerine avec *)Q£ cUUUa manches et poches fr. «O.
A Jl o- complet p* Messieurs p- A C  EflX1U.10I toute saison fr. iO.UW

franco à domicile. Echantillons de drap et
instructions pour prendre mesure gratis.

Heriuann Schcrrcr
Kameelhof, St-Gall 1011-23

On demande à acheter d'occasion un
petit H-937 J 2046-1

coffre -fort
en bon état . — Offres sous chiffres H.
937 J. i l'agence Haasenstein & Vo-
gler, St-Imier, avec prix et dimensions.

Toile souveraine
DES FAMILLES

sgjss sës. guérit les rhumes, bron-
/g|SI33sg\ i-hites, catarrhes, luin-

/a^OTTj |ra\\'Jas:os, rhumatismes, etc.
( |J*SŜ ^Î3 Se 

vend 
1 

fr. 
50 

dans 
les

wff\^^K/ pharmacies. 16370-38

^̂ Hë̂ CUGNIER-RAOINE,Ch.-de-Fonds

_ M») j?iH t iÏTçS3WAJER I|!?I^VJ il lSf^l

Chésal à vendra
à la Chaux de-Fonds

Situation exceptionnelle au centre
des affaires, Place de l'Ouest, à pro-
P^Mà^P^^f 1̂ J$;P9£te 

..\_&il'Hôpital, le chésal en nature ae jardin ,
rue du Parc, entre les n01 31 et 83. La
parcflle en vente mesure en longueur, sur
la rue du Parc , 18 m. et en profondeur
19 m. 50, trotloir non compris. Mut mi-
toyen k l'ouest , déj à construit. H 276 c

S'adresser Etude Eugène WILLE,
«vocat et notaire, rue Léopold-Robert
n» 58. 1425 2

TOURBE
Eerore quelques bauches de tourbe de

très bonne qualité, à 18 fr. la bauche.
ainsi qu 'une grande quantité de qualité
inférieure, à bas prix.

Se recommande, Ed. RUTTI PERKET.
rue de l'Hôtel de-Ville 19. 192S-4

Seul aliment rcm-
•S LACTINA SUISSE P*s_ mt aTOc économie =

1 /MD V̂ 'BS  ̂
l'élovage des -veaux ™

« Jjf ar ^sù&tf i T et ^cs porcelets. — |1
S ^Lsife3r8-~J^àa Sacs do 5 kil -> 3 fr- 25' S-
I ^Si\__ f_ >_hs^É__% 10 ki '- 6 fr — Vendu g

JffUntJ V TT-UTTV sous ** Contrôle du 5¦
= flLJJÏllJlI JOUI IEAUà Laboratoire Agricole de j
.« Lausanne.

f A. Panchaud g
s Fabricant-Inventeur à VEVEY '

Dépôts à la Chaux-de-Fonds chez MM.
Guinand & Dupuis, nég. ; - Schneider-
Nicolet , Fritzr

^ 
11331-33

A louer pour Saiut-Georges 1898
nn bel appartement

de 4 pièces , dépendances , corridor fermé,
jardin. Pri x avantageux. — S'adresser
à M. Cornu, Place d'Armes 12à, Chaux-
de-Fonds. 65-12*

Alcool de Menthe Faul I
Marque de fabrique inscrite au bu- E

reau fédéral delà nropriétéintellectuelle. |

Prix dn flacon : 1 fr.
Médailles et diplômes aux Expositions.

Ce produit , d'exquise qualité, se re-
commande par son prix modéré qui le
met à la portée de toutes les bourses ;
en effet , les flacons d'Alcool de Menthe
Faul contiennent le 30% environ de
plus que les autres marques, qui se
venden t 1 fr. 50 à 2 fr. Souverain cou-
les indi gestions, maux de cœur, mi-
graines et pour l'hygiène de la bouche
et des dents. — Dépôt dans toutes
les Pharmacies. 17̂ 29-1

Société de Consommation
Jiqut-Dro! 27. Pire 54. industrie 1.

111, Demoiselle Ul.
Grande baisse de prix

CIBILS
le rmeilleu-r erxrtra.it d.o viande

le flacon , 95 c. et 1 fr. 70

HUILE DE NOIX EXQUISE
nouvelle pression, 2 fr. le litre

Demandez la véritable
CHECORËE Française

30 c. le paquet
ALCOOL DE MENTH E FAUL

fr. 1, 1.50 et 3 le flacon
Neuchâtel blanc 1894, le litre 70 cent.
Neuchâtel blanc 1895, le litre 85 cent.
Pommes évaporées. Pommes en quartiers

Prix avantageux 1210-99
EUH»!ri!̂ S£99®E3««SBBffiIB« **«&¦



Pfimm 'o On demande un bon com-
UUU11111S. mie. Entrée de suite. — Ecrire
sous initiales G. S. J. 2163, au bureau
de I'I MPARTIAL . 2I6J-3

Hânaninjan Place btable oflerte k un
DbtulllblCU, i)0n ouvrier , bien au cou-
rant de la mécani que de précision et ayant
si possible, quel ques connaissances de l'é-
lectricité. La préférence fera donnée k un
ouvrier marié. - S'adresser avec réfé-
rences ou certificats à l'appui , à la Société
électrique Vevey-Montreux , à Montreux.

2160-3

VisitpIlP On demande de suite un bon
llMlvUl.  visiteur termineur bien rétri-

bué. 2169-6
8'»rlr«fmer au bureau de I'IMPARTIAI,.

"OSBQF Q6 IOIIIIS. tes or demande un
poseur de fonds, bien au courant de la
partie. 2175-3

S'adresser au bureau de 1'IMPA.RTIAL .

Tpr -milIPTlP est demandé pour la petite
ICI HllllGlu pièce cylindre or et argent.
— Adresser offres Case postale 5491.

2187-6

Jonno flll fl 0n demande pour entrer
demie UllC, de suite une jeune fille ac
tive et intelligente pour t ravailler sur une
partie de l'horlogerie. Bonne rétribution
immédiate. — S'adresser rue de la De-
moiselle 122 k la fabrique d'assortiments
Boskop f. 2178-3

Commissionnaire. un Ŝ îT
caillé un jeune homme robuste, de 14 à 15
ans comme commissionnaire, Entrée fin
courant. 2161-4

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Annr PntiP ()n demande de suite ou p r
fijj pi CllllC. le mois d'avri l, une jeune
fille comme apprentie couturière. —
S'adresser chez Mlle J. Kocher, rue du
Doubs 63, au ime étage. 2157-3

InnPPnti ®n demande de suite un
ApjJlbliU. jeune garçon de 15 à 16 ans
comme apprenti émailleur; il serait
logé et nourri chez oon patron. — S'adr.
chez M. Georges Bevachon, au Lande-
ron. 1923-4

Nip lfp lPlKP *-*n demande de suite une
iTlltVClGUûC. bonne ouvrière nickeleuce
de toute moralité , à défaut une jeune fille
comme apprentie. 2082-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

RnîiiûP nrdont  tourneur et acheveur
DUlllCl (M gCUl au courant de la petite
pièce est demandé de suite. — S'adresser
rue du Parc 11, au ler étage, k gauche.

i02:j-2

Pnliççpiiça On demande de suite une
ï UlloùCUoC. bonne polisseuse de boites
or. — S'adresser rue de la Serre 25, au
rez-de-chaussée. 2039-2

Rfj fj lfldp -* 0n demande t régleuses
BCglilgCOi pouvant faire des Breguet
soi gnés ; 2 régleurs pour retouches de
compensation et positions et un coupeur
de balanciers sachant bien les m- ttre
ronds. Ouvrage régulier et avantageux. —
Adresser les offres avec références sous
chiffres A. O. 2038 au bureau de ( I M-
PARTIAL. 2038-2

Pjn 'nnnnann On demande des U n i s - t u -
ri lUoûC UùC D . ses et des polisseuses
de boites argent. Gages, 30 a 35 lr. par
mois sans temps perdu , plus des assu-
jetties et apprenties. — S adresser à
M. E. B"quier à Keconvillfer » 37-2
I ir tni l l f lc  De bonnes flntsseuses sont
nlglllllGo. demandées de suite, ainsi
qu'une bonne riveuse de secondes. On se
chargerait d'apprendre ce dernier état a
une demoiselle qui serait rétribuée dès
l'entrée. — S'adresser rue du Grenier 24.

£069-2

ApVi PVPHP Dans un comptoir de la 1- -
AtllClGUli calité, on demande un ache-
veur habile, bien au courant de la savon-
nette. 2050-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

RinifiQOIlCO °" demande une bonne
rilllOOCUSC. anisseuse de boites or sa-
chant faire le léger. — S'adresser rue
Léopold-Robert 88A , au 2me étage. 2049-2
MâflQnip ion On prendrait un assu-
niCtttlll llCU. jetti sur travaux soignés
et modernes. 20àô-2

S'adresser au bnrean de I'IMPARTIAL.

fî phannomontc 0n donnerait des ser-
GWiapjJOlilGlllB. tissages et achevages
d'échappements, ancre tÀ Ja^e j à i4flm,icil*,
Ouvrante courant. — S adresser rue de la
Serre 38. 2067-2

IM  ̂
On demande des bonnes cui-

a!^V Binières (fort gage), des ser-
vantes et des jeunes filles pour aider
au ménage. — S'adresser au Bureau de
placement de confiance, rue de la Prome-
nade 3. 204tt-3

Commissionnaire. SSÏVaB
des écoles, est demandée comme commis-
sionnaire. 2034-2

S'adresser au bureau de I'IMPAHTIAL.

Jpnno flllo On demande une jeune fille
ICUUC UllC. de toute confiance, et li-
bérée des écoles, pour fai re des commis-
sions et s'aider aux travaux du ménage.
Batrée fin courant . — S'adresser rue du
Parc 81, an 2me étage, à droite. 2042-2

Sp PVanlP  L) l1 demande une jeune fille
UCl iailIC. propre et active pour les tra
vaux du ménage. — S'adresser rue de la
Promenade 1, au 2me étage. 2053-2

Commissionnaire. jeu°nne "01»™
commissionnaire. 2051-2

S'adresser au bnrean de I'IMPAKTIAL.

Commissionnaire. 0 Ŝe«S6
*rne j eune fille honnête et libérée des
écoles. 2058-2

S adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
KCITinntonPC O-1 demande de bons re-ucuiuuiCUra. momeurs pour grandes
Pièces ancre ; ils seraient logés et nourri s
Chez le patron. Inutile de se présenter siIon n'est pas assidu au travail et d'unefionne condui te. 1914-1S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Cpnypp f p On demande une bonne ser-
Oui IulllC. vante, sérieuse et active, sa
chant bien faire la cuisine 2057-2

S'adrefser au bureau de I'IMPARTIAL.

nAlTIOCh'nnO ^n ^on domesti que sa-
UUlllCûllUUC. chant traire, trouverait
emploi de suite. 2056-2

S'adr^ser au bureau de I'IM ^ AR 'I L

ÀnriFPnt  ®a demande poar le 1er
apprClll mars un jeune homme fort et
robuste de bonne famille , comme apprenti
bouclier, t onnes ré férences exigées.
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 1315-13*

Pniiln phiini*1 sêrieux , connaissant aussi
UUlIlUl/lit/Ul la partie brisée, trouverait
occupation régulière chez M. C. Debrot ,
Envers 33, Le Locle. Entrée immédiate
ou dans la quinzaine. 203H-1

Pjp nn 'çtpc On donnerait des tourna-
riClllolCD. ges, ainsi que des gran-
dissages à faire dehors. — S'adresser
Place d'Armes 14, au rez-de-chaussée, k
droite. 1921-1

R prcmnijjnpç S8Dt dMnandé8 aB
nCiHUMI ^UlS comptoir Wnillunmier
frères, â RESAN. 1929-1
Qppnnfq On demande un ouvrier fai-
0011010. seur de secrets pour pièces or.
— S'adresser à M. Haldimann, rue des
Granges 7. 1915 1
P'nînnnn Qa On demande pour le 25
I lu lJroïl lQO. février une bonne finisseuse
de boîtes or. — S'adresser rue du Puits
15, au premier étige. 1945-1

f i l l J i inp hP ' iP  0n offre à un guillosheur
UlllllUtUCUl . travaillant k domicile de*
guillochés argent. 1953-1

S'adresser au Bureau de I'IMPARTIAL.

PnlIcQOIlCOI! On demande de suite une
l UllaoCUaCB. bonne polisseuse et une
apprentie polisseuse de boites argent.
Ouvrage suiri. — S'adresser chez Mme
Boulet, rue Fritz-Courvoisier 24A. 1919-1

Rflîf ii'it - C On demande pour la ler mars
DUlllCl o. un soudeur d'assortiments
et un acheveur, capables et réguliers, au
travail.— S'adresser k M. G.-Arnold Beck,
rue du Grenier 30 195S-1

PfllJQCPIIQPfi (~>n demande de su te de
rUllaoCUtiGo. bonnes polisseuses et avi-
veuses de boîtes argent. Ouvrage suivi.
— S'adresser a l'atelier J. Brandt , rue de
l'Hôtel-de-Ville 23. au 2me étage 1055-1

Açç i lj û f fj  On demande pour entrer
noùUj Clll. de suite un assujetti repas
seur et remonteur. qui aurait l'occa-
sion d'app enlre le ter minage de tous les
genres de montres. — S'adresser rue de la
Serre 102, au 2me étage.

A la même adresse, un bon remon-
teur serait occupé dans de bons genres.

1957 1

Mnrlidfp ^
ne mais,jn de modes cherche

UlUUlùlC. pour fin mars une jeun * fille
de la localité ayant fait un bon apprentis-
sage. 1904-1

S'adre^er au bureau de I'IMPARTIAL.

innPPntî <")n demande un apprenti
ijjjj l l'iill. boîtier or. — S'adresser rue

de la Paix 55 b s 19'<3-t

IpnnP flll P On deroan le pour te ler
JCUUC UUC. mai s une honnêle j »une
fille libérée des écoles, pour faire les com-
missions et aid r au ménage. — S'adres-
ser rue de la Paix 43, au rez de chaussée,
à droite. l«3'r 1

Commissionnaire. «u ê^ ™̂
naire actif et de toute moralilé pour entrer
de suite. — S'adresser rue du Parc 1. au
comptoir. 1942 1

Jpfl llO T Ï l i O  On demandu de suite une
«Cll llC UUC. jeune fille pour garder des
enfants entre ses heures d école. — S'adr.
rue du Parc 77, au ler étage, à droite.

19?0 1

inn POntio On demande une jeune
aUyiCllllC , flne intelli gente, drame ap-
prentie régleuse. R- glages Breguets et
fiais. — S adresser rue de la Prorpenade

1, au rez-de-chaussé k dro'tp . 1956-1
fi i in jn jàpn <*l le aime de chambre de
¦JU1Ù1U101C mandée» par Mme Rudolf ,
rue D. JeanBlchirl 29. 1954 1

Phnmhpû ¦*¦ louer de suite un :  cham-
UllalllUl C. bre meublée, indépendante t t
au soleil , à une personne de toute mora-

droite." 2185 3

A lnilOP Pour St-Georges, nn
1UUCI bj| APPAKTEMES1' de déni

chambres à 2 fenêtres et nne à trois [x-
nêtres, tout à fait indépendante et qni
pourrait servir ponr bureau on atelier.

Pour nne époque à convenir, nn pi-
gnon d'une pièce avec enisine et al
côve et un dit de deux pièces, re
mis a nenf. 197e s

S'adresser Comptoir Dncommnn Roulet.
Annarromont A iouer Pour Si-Georges
iiyj JÛUClllGlll. prochaine, un bel appar-
tement de 3 pièces, soleil levant et cou-
chant. Vue exceptionnelle. Prix 500 fr. l'an.
— S'adresser a M. Alphonse Benoit , rue
de la Gharrière 1. au 2me étage. 1916 8

innaPtomont A loden pour St Georges
fl.JJj Jttl IGlltCU;. prochaine, ua apparte-
ment de 3 pièces, ler étage, au soleil le-
vant , jardin. Prix 500 fr. l'an — S'alres-
ser k M. Alphonse Benoit , rue de la Ghar-
rière 1, au 2oie étaga. 1917-8

Ro7.(io-phiinccôo A ]ouer Pour Saint
flCfl UG bUailaoCC. Georges 1898, rue Léo
pold Bobert 76, un rez de-chaussée de 3
pièces avec alcôve. — S'adresser au pre-
mier étage. 2004-7

k 1 An < s n ponr st Georges ou pour
ri IUUC1 une époque à convenir,
le MAGASIN côté snd c'e la mais m
rne dn Premier-Mars là. Convient pour
tons genres de commerce. — S'adresser
an comptoir Ducommun-Roulet , rue Léo
pold-Robert 32. 1784-6

Â lnnOP <'ans maisons d'ordre , pour St-
ÎUUCI Seorges ou de suite, un

REZ-DE-CHAUriSËE de 3 pièces au so-
leil, remis à neuf; lessivérie, part de jar-
din ,

Pour Saint-Georges 1898, REZ-DE
CHAUSSEE de 2 pièces, au soleil, corri-
dor et lessivérie.

De suite, une chambre-haute comme
entrepôt.

S'adresser rue du Pont 17, au ler étage,
à droite: 1888 -7

fhflTïlhPP ¦*¦ l°uer Pour le 1er Mars .
UllttlllUl C. une belle grande chambre
non meublée, à 3 fenêtres, siluée au ler
étage ; elle peut êlre utilisée comme ate-
lier pour «n métier tranquille. — S'adr
rur- du R-icher 2. au raté 2048-5

Unrjg cj n ' remettre de suite. — S'a-
ala0Ûoill dresser à M. P. Munzinger ,
rue de la Demoiselle 27. 1806-4

I nriamnnt A louer P°ur St-Georges
LUgClllCiU. 1898, dans une maison d or-
dre et pour un ménage de deux personnes,
un petit logemnnt d'une pièce et une cui-
sine, avec les dépendances. — S'adresser ,
jusqu 'à 2 heures de l'après-midi, k M. Gh.
Vieiie-Schil t, rue Fritz Courvoisier 29 a.

1797-3

yjvi rnhpo À louer de suite, a une ou
VuawUlVt deux personnes de toute mo-
ralité, une chambre meublée, au soleil et
lout ri fait indépendante. — S'adresser rue
des Terreaux 11, au 2me étage. 2017-2
pt inmh pn On demande un monsieui
UllulllUrC. honnête et solvable pour par
tager une chambre. — S'adresser rue du
Premier Mars 12 a au 2me étage . 2016-5

Phamf tPû  A louer une be le chambre
UllttlllUl C. meublée, k 2 fenêtres , indé-
pendan te, k une personne parlant alle-
mand. — S'adresser rue du Collège 22,
au 2me étage. 19S2-S
phnmhnn A louer une belle chamnre
UllttlllUl C. meublée k des messieurs ou
demoiselles de toute moralité et travail-
lant dehors. — S'adresser chez Mme Du-
pan , rue de la Balance 14. 1988-2

Phamh r p. A remettre une chambre meu-
UUalllUrC. blée k un ou deux messieurs
travaillant dehors. — S'adresser rue du
Parc 86, au Sme étage, à droite. 20 1 S

îlhamhPO A Jouer de suile une chambre
UllttlllUl C. meublée, indépendante , k un
ou deux messieurs solvables. — S'adres-
ser rue de l'Industrie 19, au pignon.

2P59 -S!

Jolis a|)parteii«its pè0„
,Q;;

Georges 1898. — S'adresser à M. A. Pé-
caut, rue de In Demoiselle 135. 216-31

mr Bel appartement niK
belle situation, vastes dépendances, conr,
jardin, buanderie , est à loner pour Saint-
Georges 1898. — S'adresser a M. Alfred
Gnyot, gérant, rne dn Parc 75. 15710- 89
I nrj OTfflani A louer de suite ou pour St
UUgClllClll. Georges un logement de 2
pièces, chambre, bout de corridor , bien
situé ; iastallaiion des pius moderne. —
S'adresser rue de la Demoiselle 6, au 2me
étage. 1959 1

a nnaptomont A remettre un bal ap
appui ICllieill. pariem nt de 2 cham
bre i , cuisine et dépendances , co-uplô .e-
ment remis k neuf et situé au soleil

S'ad. au bureau de I'IMI-AKTDJLL 1939 1

Pirfrlfln *¦ l°uer t'e suite un pignon de
l lgllUll. deux pièces et cuisine. J5 ir.
par mois. — S'adresser à M Léopold Ro
bert-Tiseot , rue des Terreau x 14. 1907-1
1 hqmhpri  A louer une belle chambre
-JUttUlUlC- meunlèe à un monsieur lia
vaillant dehors. — S'adresser rue de la
Demoiselle 35 , au lez de-chauasàe , a
gauche. 1932-1

P h i m h r f .  * louer , ixpo.-ée au soleil à
UllailiUIC deux fenêtr s meublée, à un
ou deux messieurs travaillant riehors. —
S'adresser rue Jaquet-Droz 14, au 1er
élagf . 1941-1

Phqmhj i f ï  A remettre une chambre non
UllalllUl t'. meublée, indépendante et si-
tuée au soleil. 1869-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
A. la même adresse, on demande une

P 1EUKISTE. 

TllSt nihPO  ̂l"uer &S suilé une cham-
UUttUlUlO. bre meublée et indépenda d» ,
à deux messieurs tranquilles et travail
lant dehors — S'adresse r chez Mme Ellen ,
rue de la Ronde 22. au ler èlage. 1940-1

f f lh i l î P t  ^- rem,-tlr,J *e suite un cabinet
UaUlUCU meublé. — s'adresser rue du
Sobil 5, au 3me étage, a gauche. 1908-1

Mn rnhpfl A louor une chambre meublée
UUttlllUl C. et indépendante. — S'adresser
rue de la Demoiselle 131, au rez de-chaus-
sée, à droite. 1908 1
An nfTpa 1* pension, la coudre et la
UU UllfC place ponr travailler, k
une demoiselle honnête et solvable. Vie
de famille. Bon marché. — S'aaresser
rue du Grenier 33, au2ne  étage. 1924-1

Oa demande à loaer £#5* W
pièces, cuisine et dépendance et un dit de
2 pièces cuiaine et dépendance dana la mê-
me maison, située près de la gare de la
Chaux de-Fonds. 2164-3

S'adresser au bureau da I'IMPARTIAI..

GVpetit ménage V îTCT'
pour le 23 avril ls98 ou plus tôt , un lo-
gement de trois chambres avec corridor ,
très bien situé au centre des affaires. —
S'adresser au bureau d'affaires A. Henry,
rue Jaquel-Droz 66, La Chaux-de Fonds.-m 3
flno iiomnieollo recomnmouauls *ous
UUC UCUlUloGHC tous rapports , dés re
trouver chambre et pension pour le 15
avri l, dans une famille >r e u.èuies condi-
tions. A défaut on cherche chambre expo-
sée au soleil.— Adresser offres soua P. G.
R. 41, Poste restants. 2131-3

On demande à Ionep Z 'ïïssSeTi
2 ou 4 fenêtres, pour y travailler. — Adres
ser offres sous V. G. S180, au buraau
de l'IiiPARTiiL. 2180 2

On jenne homme icehsir5hcourlnrunp;
CHA.MBRE meublée, confortable et indé-
pendante si possible rue Léopold Bobert
— S'adresser sous initiales F. M., Case
856. 2062-2
Ionno m n fn r f o  solvable, sans enfants ,
iCtlllQ llitUttgC demande à louer un
petit appartement gai et bien situé, du
prix de b â 600 fr par an. — Offres sous
chiffres M. K. 1879, au bureau da l'i«-
nvn» i  1879-1

Pour St-ieorges 1898 , sa *ï»£!
parlement de 2 ou 3 pièces, aux alen
tours de la Pharmacie Barbezat. 1863-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Oa demande à loaer ^meûtTe
2 à 3 chambres, avec dépendances, si pos-
sible avec gaz à la cuisine. 1861-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

iSj j qpmAf fl û °» achèterait nné
lUai UlUUÇ. marmotte d'horlogerie
ponr Toyagrs. — S'adresser rne de la
Paix 23, an ler étage. 2171-3

On demande à acheter 2$H&uu
une balance Grabhorn. — Adresser
offres écrites, sous chiffres Q. V. 2019,
au bureau de I'IMPAHTIAL. 2019-2

On demande à acheter baTaencgeTt.
ser les métaux précieux. — Adresser les
offres Fabrique Veuve Ch.-L. Schmid &
Cre. 1969-1

lin flOh&tPPflit un réchaud à gaz à 2
UU ubUClblttU trous, simple, ch z Mme
veuve de T.-A. Faivret, rue du Parc 44.

1846-1

On demande à acheter uTd? '̂ I
une personne, complet , un grand casier k
lettres, 1 établi portatif aveclayette. 1862 1

r»dr«SM»r au biir n-n> ë> ' ' IBPJ.TOI

On demande i acheter H ^FTZ
canap é. — S'adresser rue du Parc 72, au
magasin 1887-1

TPflinPîi n ^ ven(lre un J°H traîneau
llttlUCIlU. d'enfan t entièrement neuf ,
mais cédé à un prix très modique. — S'a
dresser rue Jaquet-Droz 28, au 1er étage.

2163-3

4 nnnfJB **| un kos piano bien conservé.
ICUUrO — S'adresser rue Léopold-

Bobert 33, au rez de-chaussée, à gauche.
2170-3

flj ngnny A vendre de beaux canaris(.'loCttUA. hollandais et autres , mâles el
ftmelles, forts chanteurs. Plus des cages ei
volières. — S'adresser rue de Bel-Air 6.

21--4-3

a u  <ïïï r| nu laute de plaça une console
ICUUIC sty le Louis X7 — S'adres

ser rue de ls Paix 49 au sous-sol . 2)83-6

Â yanl ina un bon tuur pour mècani
•Cllui y cien j à pelais, avec les acces-

soires ; une petite meule à aiguiser et un
étau ptiral èla i ïz. le tout en bon état. —
S'adresser 4 M. H. Spath, mécanicien, i
Fontainemelon 21-42-E

Â
Trnnfj nn faule d'emploi, 4 machines i
ICUUI C percer, ayant très peu servi ,

dernier modèle, à un prix très avantageux.
S'ad. au buraau ae l'tittAHWAL. 'àÏTZ-2

Â VPnflfP llne l*alancB Pour boulanger
ICUUI C avec tous ses poids, plus un

bine de menuisier. — S'adresser chez M.
Kohler , rue Fritz Courvoisier 58. 18 '3-4

A ffOrifi ffl ^
lS 0uf l'8 "l'une polisseuse de

1 CllUl G boit, s or. — ^'adressai rue
de la Serre 77, au 3me étage. 2134-3

flflnfll *i« An flnr? A vendre un beau
UttUttl IO UU nttli. choix de femelles de
racs très pure, élèves de 1897, au pri x de
2 fr. 50 et 3 fr. pièce. — S'adresser à M.
K Vuille Robfirt La gagnw. 19*5 a

Â VOnflPA -1 Jul1 tour aur burrn-tixe,
S CllUl ï/ boulets k pince et pinces k

tracer , des bagues, 1 fourneau à pétrole k
2 feux , plusieurs {purs k polir avec roues.
Bon ciment et potée. — S'adresser â
M. P. Pidancet, rue de la Bonde 22.

2055-2

Â VPtirlPP fou*9 de place, i bas prix el
ICUUI C au comptant, un lit complet

usagé, mais en bon état. — S'adresser à
M. Paul Aubry, rue du Collège 15. 2135-2

â VPnflPP conlre argent comptan t un po
ICUUIC tager n° 12 avec accessoires,

une couleuse , un canapé-sofa neuf , uns
table carrée, une lampe k suspension, des
seiUes, ainsi que différents autres objets
— S'adresser 4 Mme Louise Zehr Wuil-
leumier, k Renan, maison du magasin
Ch. Borle. 2064-2

A npUrlPA 4 lits en fer garnis, a une et
ICUUI C 2 personnes. Grand choix de

Guêtres. Prix modérés — S'adresser
chez M. Zahn, sellier, rue Jaquet-Droz 28.

2065-2

A
TTnnrlno b°is d* Ht a^

e<5 sommier, ca-
ï CUUI V napés, un buffet k une porte,

bois dm et lambrequin, une dizaine de
pieds de table en fonte. — S'adresser
chez M. J. Sauser, rue de la Boucherie 16.

Ï060-2

Â Bûil fJFp 1 'our i nickelcr (Lègier), 1
ICUUI C machine k p a t , 1 tour pour

aloucir ies roues, I tour à perler , 1 presse
avec les moules , le tout en parfait état ;
prix fr. 7t0. — Pour voir les machines,
s'adresser rue de Gibraltar 12. 1679 -2

â BPriflPP un ancien c«ri«:l , incrusté de
"CUU1 C nacr e avec sonnerie , bi-n con-

servé. — S'adresser à la Corbitière Sa-
gn e 172 m -0 l

â yai n rj pn à bas prix un Pel accord on
ICUUIC genevois tout neuf. — S'a-

dresser ù M J. Beyeler, rue des Terreaux
14, au pLnon. 1931-1

niMfniBllV"™——¦—¦—TmnWTiiWIMMnMMB—
Profondément affli gée, j ' informe mes

amis et connaissances du décès de mou
mari

Monsieur R. SCHENK
voyageur de 'a maison Landwing,

à Schwytz.
Bienne, le 10 février 1898.

L. Schenk.
Le présent avis tient lien de let-

tre de faire part. 2188-1
m LJMU Sl LUUUAMi'̂ lK K3IL9m« âLAiJ SL.l VmaaBaLL\SLmmM ——

A VOnrlPO de suite, pour cause de dé-
ICUUIC part, une Bibliothèque

circulante. Prix très modique. Fa-
cilités de payement. - S'adresser rue de
la Demoiselle 88, au rez-de-chaussée, à
gauche. 1793-1

Pppdfl rï ePuis 'a rue du Doubs en des-
IC1 UU cendant la rue des Armes-Béu-
nies, jusqu'à la Grande Bue une montre
savonnette nick'.èe n° 237. — La rapporter
contre récompense rue du Doubs 153. au
rez-de chaussée. 216V3

PpPfîll ^an9 les rues rï u Vll 'a8e UIle ooi-
1 CiUU te de dorages portant les n01

78 9<2 k 27. — La rapporter , contre ré-
compense, au bureau *n 1 iMî' j .urTAt .

Que je meure de la mort des justes et qne
ma iin soit semblable à la leur.

Nombres XXIII , 10 fin.
Monsieur et Madame Georges Leuba-

Perrler et leurs enfants, Monsieur et Ma-
dame Louis César-Leuba , k Buties, et
leurs enfants , Madame veuve Elise Muller,
ses enfants et petits enfants, Madame
Octavie Grosdaude nés Juv*t , Mademoi-
selle Marie Javet , àSt-Sulpice . les enfants
de feu Henri-Emile Leuba , aux Verrières,
Mademoiselle Louise Juvet , à St Sulpice,
Monsieur Numa Juvet, a Lausanne, et les
familles Leuba, Muller, Buhler, Bouvier
et Juvet, ont la profonde douleur de faire
part k leurs amis et connaissances de la
perte cruelle qu'ils viennent d'éprouver en
la personne de

Monsieur Henri-Adolphe LEUBA ,
leur cher père, beau-père, grand-père, frère,
beau frère , oncle, grand-oncle et parent,
que Dieu a rappelé à Lui jeudi, à 4 h. du
matin, dans ea 76me annéj , après une
longue et très pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 10 janvier 1897.
L'enterrement, auquel ils sont priés d'as-

sister, aura lieu samedi 1% courant, à
1 heure après midi.

Domicile mortuaire : Bue de la Paix 47.
Une urne funéraire sera déposé* &_ -

vant la maison mortuaire.
Le présent avis tient*. Iles de let-

tre de faire-part . 2130 1

Les membres des Sociétés ruivantes :
Cercle du Sapin, Musique militaire
des Armes-ltéunies , Société de tir
des Armes-Réunies, La Fraternité,
La Bienfaisance, Gymnastique des
Hommes, Club alpin suisse, l'Espé-
rance et l'Asile, sont priés d'assister,
samedi 12 courant, à 1 heure de l'après-
midi , au convoi funèbre de Monsieur
Henri-Adolphe Leuba, père de M.
Georges L- uba , avoent , bur collègue.

Sciguenrl tu laisses maintenant aller ton ser-
viteur en paix, selon ta parole, car mes
yeux ont TU ton salut.

Lue. H. 29-30.
Madame Louisa Benguerel née Mounoud,

Madame veuve Julie Benguerel, Ma iemoi-
selle Marie Benguerel , Mademoiselle Jeanne
Benguere l, k Lausanne, Ma lame et Mon-
sieur Charles Benguerel et leurs enfants,
à Bienne, Madame et Monsieur Albert
Benguerel et leurs enfants , aux Geneveys-
sur-Coffrane , Madame et Monsieur Jules
Be»gu«rel et leurs enfants , i la Chaux de-
Fonds, Madame et Monsieur Paul Slûli-
Benguerel, k Granges, Madame et Mon-
sieur Panchaud-Benguerel. Madame et
Monsieur Pidoux Benguerel, à Lausanne,
ainsi que les familles P.iuce, Rosselet ,
Marchan d, Gerber, Beaudroit et Mounoud,
font part â leurs amis et conaai sances de
la perte cruelle qu'ils viennent d'éprouver
en la personne de leur cher époux, flls,
frère, beau-fière, oncle, neveu et cousin

Monsieur Fritz-Armand BENGUEREL ,
décédé mercreti , a 10 Va h. du soir, à l'âge
de 27 ans, après une longue et pénible
maladie.

La Chaux-de Fonds, le 10 février 1897.
! .'L'floJîdiùâTion," à laquelle ils gOfltH 'prj^s^
d'assister, aura Ueu samedi Vi cou-
rant, k 1 heure après-midi.

Domicile mortuaire : Bue Dufour 8.
Une urne funéraire sera déposée de-

vant la maison mortuaire.
Le présent avis tient lins de le -

tre de faire-nart . 2139-1

Monsieur et Ma lame Paul Maillard-Dro-
mard et leurs enfants Eugène, Ali, Valérie,
Bosa et Blanche, Madame Vurpillat, en
France, ainsi que les familles Maillard,
Dromard, Patois , Guenin , Corneille, Fai-
vre et Morel, en France, ont la douleur de
faire part à leurs parents , amis et con-
naissances de la perle crueUe qu'ils vien-
nent d'éprouver en la personne de leur
très chère fille, sœur, petite-fille, nièce et
cousine,

Marguerite Maillard
que Dieu a enlevée à leur affection , Mer-
credi 9 courant a 3 Vi heures après midi,
k l'kge de 6 ans et 4 mois, après une courte
mais pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds , le 10 Février 1898.
L'enterrement , auquel ils sont priés

d'assister, aura lieu Samedi 12 courant,
à 1 heure après midi.

Domicile mortuaire : Boulevard de la
Capitaine 9.

Lt présent avis tient lieu de lettra
de faire part. 8198-1

Les membres des Sucieiés suivantes :
Le Plane, Philauthro pique et Cer-

cle français , Cercle ca holique , Jeu-
nesse catholique Gymnastique l'A-
beille et le Grutli , tont priés d'assister
Samedi 12 courant , i l heur* s près midi,
au convoi funèbre de Marguerite Mail-
lard , fille et sœur de Messieurs Pau l et
Eugène Maillari , leurs collègues. 2129-1



THÉÂTRE feJk Oni#M
Samedi 12 Février 1898

dès 8 h. du soir

BAL annuel
de la

Mi Fédérale ie Gpastipc
Ancienne Section

PRIX DES PLACES
Balcons et Premières , 2 fr. — Secondes

et Troisièmes, 1 fr.

Les cartes sont en vente chez Mme Evard-
Sagne, au Casino, et le soir à la porte.

BSJSR^* 
A. partir de 11 

heures , il ne
f̂ sera plus délivré de cartes de

sortie. 2013-1

Très grand assortiment de 2143-3

GUIPURES POUR RIDEAUX
au mètre, dep. 25 et. , eacadrées , dep. 1.95 la paire

Joli choix de rideaux couleurs, Etamines, Vitraux, Tulle grec, Tulle orné,
Tulle Renaissance.

Grande variété de dessins riches en Vitrages encadrés dans tous les prix.
Liberty, largeur 120 cm., à 85 ct. et fr. 1.25 le mètre.

Literie, Plumes et Duvet

OFFICE D'OPTI QUE

FERRETFÉTER
Neuchâtel

Correction des défauts de la vue
par l'emploi de lunettes et pince-
nez avec verres appropriés k cha-
que œil d'après sa conformation.

Conserves pour yeux faibles
ou fati gués. 2145-2

M. K. -A. LUDV, représentant ,
recevra à La Chaux- de-Fonds
Merdi 15 Février , k l'Ilôt cl de la
Balance ; au Locle, Mercredi 16
Février, à l'Hôtel du Jura ; à St-
Imier. Jeudi 17, à l'Hôtel des
XIII Cantons.

Les consultations sont gra-
tuites .

BESTAURANT Vital MATTHEY
EPLATURES

Dimanche 13 février 1898
à 2 h. après midi

GRAND CONCERT
donné par

L'Orchestre G. Schenrer
Dès 8 h. da soir 2147-2

CON CES :F*.T
suivi de

Soirée Familière
Se recommande.

SOCIÉTÉ D'HORTICULTURE
de la Chaux-de-Fonds.

Lundi 14 Février 1898
à 8 heures du eoir,

ASSEMBLÉ E GÉNÉRALE
dans la Grande Salle du 2me étage

de l'Hôtel de-Ville.

Tous les sociétaires et amateurs de l'hor
ticultnre sont invités a y assister.
2117-2 Le Comité.

CAFÉ DE TEMPÉRANCE
13, Rue au Grenier 12.

SAMEDI SOIR

TRIPES -TRIPES
©tr la,]plll

On sert pour emporter.
DIMANCHE SOIR

MACARONIS aux tomates
COTELETTES rôties et pannées.

Se recommande, 13933-42*
L. Gaccon-Chautems.

Hôtel de là Qare
= Tous les S A AIE DIS soirs, =

dès 7 '/i heures,

TRIPES
à la mode da pays. 8622-17*

Cuisine soignée. Vins vieux.

Brasserie STUCK Y
près cle la. GARE.

Te_r_.t_ les J ours

CHOUCROUTE
avec viande de porc assortie

SAUCISSES ÏÏËFRANCFORT
avec meerrettig. 13898-21*

— TOUS LES JOURS —

Soupe aiix pois
On sert pour emporter.

L'Art dujécoupage
Spécialité d'articles et d'outils pour le

découpage du bois. — Dessins Fumel,
Lorin et Barelli. — Machines à main et
à pied. — Bois de choix et de toutes di-
mensions. — Accessoires pour le montage
des objets. 16684-4

E. KLIEBES
39, rne de l'Entrepôt, G E N ÈV E .

— Prix-courant gratis et franco. —

LEÇONS JPGLAIS
S'adresser rne du Doubs 75, au rez-

de-chaussée, à droite. 1912-1

NEUCHATEL
Temple du Bas

(Dimanche 13 février 1898
& 4 h. précises du soir

W «IT
de la

Société Chorale
Direction : H. Etira. Rëlhlisberger

Requiem, Saint-Saëns
Ruth, César Franck

pour soli, chœur, orgue et orchestre.

Soliste s :
Mme Léopold KETTEN, soprano, de

Genève. — Mme R/EUBER-SAN-
DOZ, alto, de Berne. — M. Charles
7R0Ï0N , ténor , de Lausanne. —
M. Maurice PIC TE J, baryton , de
Genève.

Orgue :
— Hl. Joseph LAUBER —

Orchestre : 1910-1
L 'Orchestre de Berne, renforcé d'ar-

tistes et amateurs de Neuchâtel
et du dehors .
Les billets sont en vente dès jeudi IO

février, à 10 heures, au magasin de
musique de miles Godet et le jour du
concert , dès 3 heures, aux guichets de
MM. Wolfrath <Sr Cie, â côté du Temple.

Les demandes du dehors doivent être
adressées k Mlles GODET. H-1352 N

P R I X  DES PLACES
Numérotées, 3 fr. Non-numérotées, 2 fr.

Ouverture des portes , S1/» h.

f  ̂

HOTEL DE 
LA

1: Croix - Fédérale
«s

. ' \ Crèt-du-Locle

DIMANCHE 13 COURANT
dès 2 h. précises après midi,

SOIREE FAMILIERE
Bonne musi que : L'Etoile Filante.

Se recommande, G. LŒRTSGHER.
— Téléphone — 2140-2

Restaurant dn B4TIUT
32, BULLES 32. 2149-1

Les amateurs de courses feront bien de
profiter de l'ouverlure des chemins.

Bon verre à la station !
Se recommande, Emrle Huguenin.

Commanditaire
On demande dans une maison de com-

merce de la place, un jeune homme comme
employé et pouvant disposer d'une somme
de 15 a 20 mille francs , à titre de com-
manditaire. 1614-1

Adresser offres par écrit jusqu'au 10 fé-
vrier, à l'Etude A. MONNIER , avocat.

llBouclifirle et Gharcnteri e H
VIENNOISE

58, Rae Léopold-Robert 58

¦Bœuf \m qualité!
au prix du jour .

B Morceaux inférieurs I
depuis 60 ct. le demi kilo

\ ;'i Toujours bien asssorti en 2151-3 p
8 Charcuterie flne.

Saucisse à la viande.
Saucisse an foie. H

9 Veau, Mouton I
I*orc i

Tous les mardis matin

j ;BOTJ :DI IS" 1
k 40 ct. le demi kilo.

Se recommande.

- Bel-Air -(Grande Salle). 2086-2

Dimanche 13 Février 1898
dès 2 '/j h. après midi,

flnnd 0@ae§ii
donné par l'Orchestre

L'Espérance
sous la direction de M. Séb. Mayr, prof.

Entrée i BO centimes.
MM. les membres passifs sont priés de se

munir de leur carte de saison 1897-1898.

Société Fédérale de Gynastip
I/ABgWAB!

Samedi 12 Février 1898

GRANDE SOIRÉE
à Bel-A.ir.

XVII« ANNIVERSAIRE
Présentation de la Bannière

de la 2127-1

Société âg tir « L'Aiguillon »
Restaurant SAMTSOHY

Grandes-Crosettes

Dimanche 13 Février 1898
dès 2 V» h- après midi,

! Soirée Familière !
Dès 7 »/, b. du soir,

(Souper aux Tripes
et X *M,__ »iTX _

2148-2 Se recommande.

ACHAT DEJ0H1 RES

Isac B. ie Botton
SALONIQUE

à L'HOTEL CENTRAL
1903-6

Cercle Montagnard
Dimanche 13 Février 1898

à 8 VJ h. du soir 2153-2

SOIREE FAMILIÈ RE
Brasserie TIVOLI

PLAGE D'ARMES 2154-2

Dimanche 13 Février 1898
i 2 h. après midi,

GMD CONCERT
donné par

un Orchestre d'Amateurs
de la localité.

W EN TRËE LIBRE T^|
Pas de quêtes.

Café Ve F. Perret
41, rue Fritz Courvoisier 41,

Dimanche 13 Février 1898
dès 2 b. après midi,

SOIREE MMILIÈRE
2146-2 Se recommande, La Tenancière.

Oafé SeBmeiter
rue de l'Hôtel-de-Ville 67. 2166 2

Dimanche 13 Février 1898
Dès 3 h. après-midi.

S% Jl 9 9* V*% A 9Ktt ï  il KHÏ
Se recommande . Le tenancier.

Cadrans métal
A remettre de snite «a pour époque à

convenir la suite d'une fabrication de ca-
drans métalliques. Conditions favorables.
— S'adrester rue St-Pierre 8, 1750-L

BIT .T .A.RP

Î Café des ALPES l
o SAINT-PIERRE 1*2 m
§ GAULLE DUBOIS , succBsssu- ie Paul Burniar "%
L. Tous les Samedis, Ej
o Tripes à »SO O. i,O- la ration. >
_ VII\S de premier choix.
-i Bière ULRICH FRÈRES F
« FoiyntjES j;

3BI Li «_. ̂ *-3FlX3
^¦̂ ¦¦¦MniKOBMaMiMnMHHHanB^HBi

Brasserie in Square
VENDREDI

SAMEDI, DIMANCHE et L UNDI
dès 8 h. du soir

GRAND CONCERT
donné par la troupe

OLYMPIA
SUCCÈS ! dea SUCCÈS 1

Manville-Dupré %%£&
Scala de Bruxelles.

M. NAUD11V, chanteur humoristique ac-
compagnateur. 2153-8

Dimanche , dès 3 henres
MATIUÉB

ENTRÉE LIBRE

Avis anx découpeurs sur bois
J'avise toue les découpeurs qu 'ils peu-

vent se procurer chez moi toutes ies four-
ii i lures . telles que : Bois de noyer et
d'érable , Modèles, Scies américaines et
d'Allemagne. 1727-4

GEORGES FREY , corrlonnier,
rue du Parc 7. 

Le Bureas et le Comptoir

ARNOLD JACOT
seront transférés dès le 15 février prochain

32 , RUE LÉOPOLD -ROBEftT 32
21f)0-3 

VENTE DjMMEUBLE
M. Jacob "Waelti expose volontairement

en vente aux enchères publi ques l' immeu-
ble qu 'il possède k La Chaux de-Fonds
rue du Puits 21.' article 1685 du cadastre,
consistant en maison d'habitation. Bou-
lang erie dans l'immeuble.

Revenu annuel 3500 fr.
La venle ae fera i l'Hôtel-de-Ville de La

Chaux-de-Fonds , le lundi 28 février 1898 à
2 heures de l'après-midi

Pour visiter l'immeuble s'adresser au
propriétaire rue du Puits 21 et pour le ca-
hier des charges, en l'Etude des notaires
H. Lrhmann et A. Jeanneret , rue Lco-
pold-Robert 32. 2167-3

DORAGES
MM. les fabricanis d'horlogerie des

Ponts-de-Marlel demandent un bon
doreur de mouvements et roues qui serait
disposé à s'établir dans cette localité.

S'adresser, pour rensei gnements , à M.
E. Hobert-Alairet, fabricant d'horloge-
rie, aux Ponts-de-Martel. £039-2

Commanditaire
On demande un comm»nditaire honnête

et sérieux, disposant de 10 à 15,000 fr-
pour un commerce de spiritueux du can-
ton de Neuchâtel, en pleine activité. —
Adresser les offres sous chiffres T. 418
C. à l'ageôcrî Haasenstein & Vogler,
La Chaux-de-Fonds. H 418 c 1922-1

Pnlfcc<3 <rac <*' OXYDAGES de
rUllBad.gt/a roues. — Prière de
s'annoncer au comptoir P. Brack , k Vil-
leret. 2081-1

EMPRUNT
On demande k emprunter pour deux

ans, au taux de 5 % et avec bonne garan-
tie, une somme de six cents francs.

Faire offres en l'Etude de Ob'-Ed-
mond Ohnstein, avocat et notaire, rue
de la Serre 47 1792-1

Beau , eiioix

D'ORANGES
à 60 c. la douzaine 1396-2

A..11 Kiosque
_y if près de la Banqne RIECKEL " _ Wt
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